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L'enquête municipale
commencée en février
se continuera ce soir

 

Au cours de la séance du conseil, lundi, l’échevin Raoul Las-

sonde déclara qu’il avait des témoins à faire entendre. —

L’échevin Adrien-L. Auger n'a pas de secondeur. — La

ville réclame $8,636.60 de MM. Louis Crépeau, Lassonde

et Louis Bergeron.

L'enquête municipale sur les
accusations portées par “ Le
Courrier de Saint-Hyacinthe ", à
la suite de l'incendie du 21 jun-
vier dernier, et sur l'administra-
tion en général du service des
vaux, de l’électricité ¢f des in-
cendies, reprendra ce soir, ven-
dredi, dans lu sulle des délibéra-
tions de l'hôtel de ville. [leu a
été décidé ainsi à ka séunce ré-
pulière du conseil municipal, lun-
di dernier. On suit que durant
les séunces de l'enquête, en fè-
vrier dernier, les adversaires de
l'administration Bouchard ne fi-
rent entendre ieaeun témoin. L'af-
taire semblait close depuis. Or, à
tu séance de lundi la question de
l'enquête revint sur le Lapis au
cours d'une discussion entre le
maire, l'honorable sénateur T.-D.
Bouchard, et le président du co-
mite de Yaquedue, M. Raoul Lus-
sonde, sur l'installation de la
poinpe de 5,000,000 de gullons. Le
naire, en vertu de l'obligation
qui lui est conférée par la charte
de Voir à l'exécution des règle-
ments et résolutions du conseil, à
donné instruction à la Compagnie
Dansercau, Limitée, de procéder
a d'installation de lu dite pom-
pe, selon le réglement no GU6. M.
lussonde prétendit que la pompe
n'était pus nécessaire, et il s'en-
stivit une dispute qui ramena à
lu surface l'enquête. M. Lussonde
déclara qu'il avait des témoins à
faire entendre, dont M. Nicolas
Sauer, ingénieur en chef de F'u-
quedue. Le maire fixa alors la
réouverture de l'enquête à ven-
dredi soir.

Une scène pour le moins comi-
que se produisit au cours de la
discussion, à laquelle prit part M.
Adrien-L. Auger, échevin du
quartier 3. M prétendit que la
pompe arriva ici en 1942, et de-
manda au maire pourquoi l’an-
dn conseil ne l'avait pas fait

installer avant ce jour. Le maire
répondit que la pompe n'urriva
qu’en 1943, à l'époque des élec-
tions de juillet, et que lu nouvel-
le administration aurait dù voir
à son installation. C'est pourquoi
il a ordonné à la Compagnie
Dansereau de le faire sans délai.
M. Auger propose alors que le
contrat soit remis à la prochaine
séance, et que la Compagnie soit
priée de soumettre des prix ou

 

LAS-LBAPTISTE
SERA CELEEREE SANS
ECLAT LE 24 JUIN

Lu Suaint-Jean-Baptiste, fête na-
tionale des Canadiens français,
sera célébrée sans éclat à Saint-
Hyacinthe le 24 juin. Le prési-
dent de la Société de cette ville,
le Dr Laurent Deslauriers, à dé-
clare qu'aucune manifestation pu-
blique n'aura lics, à cause du
congrès cucharistique  diocésain
qui se tiendra à Saint-Hyacinthe

 

soumissions pour l'exécution des
l'uvaux. Aucun échevin ne juge
bon de seconder ta proposition,
qui est déclarée hors d'ordre par
le maire,
Un autre fait saillant survint

quand l'échevin J.-L, Guillet, du
quartier 2, donna avis qu’à lu
prochaine séunce du conseil il
proposera l'adoption dune réso-
lution ordonnant à Me Philippe
Pothier de réclamer de MM.
Louis Crépeau, ingénieur de ta
cite, Raoul Lassonde et Louis Ber-
geron, ¢chevins, le rembourse-
ment de la somme d'environ SU,-
(36.60, payée pour des travaux
non autorisés pur le conseil et
exécutés hors de sa connaissance.
Nous dunnons ailleurs le texte
intégral de l'avis de M. Guillet.
Nous publions ci-après les au-

tres détails de lu séance de lundi,
à laquelle ussistaient tous les
membres du conseil, sauf M. Er-
nest Picard, nouvellement élu pur
acclimation échevin au siège no
| du quartier 3, en remplacement
de Me Victor Chabot, devenu
magistrat du district de  Saint-
Hyacinthe:
Le greffier produit le rapport

de l'élection qu'il u présidée
comme officier-rapporteur pourlu
nomination d'un échevin pour le
siège nu. Un du quartier ne
Trois, qui a eu lieu le 31 mai der-
nier, ainsi qu'une copie de l'avis
public qui en a été dunné. 11 dé-
puse en même temps tous les do-
cuments avant servi à cette €-
lection, qui sont mis aux archives.
Le greffier produit le livre of-

ticiel des assermentations muni

cipales, dans lequel le nouveau
représentant du quartier trois,
l'échevin PE. O. Picard, a prote

son serment d'office.
L'échevin Sylvestre propose,

uppuyé par l'échevin Bergeron,

et il est résolu, que ee Conseil

upprouve entièrement les sugges-

tions faites par la cité de London,

Ont. aux autorités fédérales, de

dunner préférence aux inuniei-

palités ct aux gouvernements pro-

vinciaux, pour l'achat et pale-

ment à long terme des matériaux,

véhicules, bâtisses, ete, dont elles

auront à disposer a la fin de la

guerre, et que copies de la pré-

sente résolution soient transmises

à la cité de London, et aux re-

présentants fédéral «1 provincial

de ce comté. ;
Le conseil est Uunanumme pour

mettre le Stade municipal a la

disposition d'un groupe davicul-

tears pour y tenir une exposition

uu commencement du mois d'août

prochain, à la condition d'en ob-

tenir l'autorisation de la Société

d'Agriculture qui à le contrôle de

ce local durant cette époque de

l'année. ; ;
Le greffier est requis de faire

remise à l'Ave Maria de la sub-

vention votée au budget au bene.

fice de cette oeuvre.

La demande de permis de cons

truction de M. Rosario Duhamel

est refusée, étant donné que la

construction projetée ne compor-

te pus les conditions saumitaires
requises par la loi.

(Suite en page 3° du 21 au 25 juin.

Election des officiers
de l’Assoc. libérale
 

UNE AUTOMOBILE
HEURTE M. ET MME
ARISTIDE NAULT

M. et Mme Aristide Nault,
2318, rue Dessaulles, ont été
Aessés duns un accident surve-
nu vendredi soir, vers 10 heures

ve 1 5, à l'angle des rues Dessaulles

el Raymond. Alors qu’ils traver-
saient la chaussée, ils furent heur-
tés par une automobile conduite
par M. Irénée Choquette. Les!
blessés furent aussitôt transpor-
tés à l'hôpital Saint-Charles. M.
Nault souffre de blessures à la
hanche et au genou. Il.a pu re-
tagner son domicile après guel-
ques soins. Mme Nault a été sé-
rieusement blessée. Elle souffre
de la fracture de trois côtes. Les
agents Ernest Lacroix et Lorenzo
Robert, de la police municipale,
firent les constatations d'usage.

 TO

CONDAMNE POUR
POSSESSION DE
COUPONS DETACHES

Rougemont, 7, (Speciale)

M. Rouville Tessier, de Rouge-
mont, coupable d’avoir eu en sa
vossession des coupons d'essence
détachés, a été condamné à une
amende de $25 et aux frais de la
cause. L'accusation avait été por-
tee par la Commission des prix et
du commerce en temps de guerre.

 

IM. Raoul Picard et Me Jean-Paul

| Braut maintenus respective.

| ment président et secrétaire de
i l'Association libérale du com

 

té. — Autres officiers.
 

Le comité exécutif de, l'Assu-

ciation Libérale du Comté de St-

Hyacinthe s’est réuni, samedi der-
nier, pour procéder à l'élection
des officiers de  l'Assuciation.
Cutte élection était présidée par
M. Herménégilde Rodier, de St-

Barnubé, assisté de Me Jean-Paul
Brault comme secrétaire. Elle a
donné le résultat suivant: Prési-
dent: M. Raoul Picard; vice-pré-
sidents: MM. Joseph Fontaine et
Ernest Nichols; secrétaire: Me
Jean-Paul Brault: Trésorier: Me
Philippe Pothier. |
Unefois l'élection terminée, M.

Rodier dit quelques mots de féli-
citation à l'adresse des nouveaux
officiers, puis il les invita, comme
tels, à continuer les assises de
l'assemblée en cours.
Cette élection a marqué le der-

nier stage de la réorganisation de
l’Association Libérale du Comte
de Saint-Hyacinthe. Cette orga-
nisation politique est maintenant
sise sur une base très solide. Ou-
tre ses nombreux membres, elle
comprend les divers comités sui-
vantis: un comité général de 147

directeurs, dont sept pour chaque
; quartier de la ville et chacun des
, villages et paruisses du comté; un
comité exécutif de 31 conseillers,
au sein duquel on vient d'élire
les officiers de l'Association, tel
{que dit ci-dessus.

A l'annonce des prochaines é-
lections provinciales, et nrobable-
ment fédérales. les libéraux du
comté de Saint-Hyacinthe seront

| prêts, comme toujours, à tenir le
haut du pavé.

 
 

  

SAINT-HYACINTHE, 9 JUIN 1944

LA COMMISSION SCOLAIRE DE SAINT=HYACINTHE
 

 

 

 
  

La photo ci-dessus représente les membres de !

cions d'avoir établi le cours supérieur

 

 
  

     

 

Convention
libérale fixée
au 18 juin
four le choix d'un candidat dans

te comté de Saint-Ifvacinthe. —
La convention seru suivie d'une
grande assemblée au kiosque
du pare Dessaulles.

De nombreux délégués de la
ville et de chaque village el pa-
ioisse du comté de Saint-Hyacin-
the se reuniront en convention, le
dimanche 18 juin prochain, à
1.30 hre de l'après-midi, pour
procéder au choix du candidat qui
origuera les suffrages sous le dra.
peau liberal. a la prochaine élec-
tion provinciale. Cette conven-
tion se tiendra dans les salles de
l'Association Libérale du Comte,
au no. 435 rue Mondor, Edifice
‘Le Charon”, à St-Hyacinthe.
le choix des délégués pour la

ville se fera au même endroit, le
“#tnedt après-midi, 17 juin, à
1.30 hare. ‘Tous les amis de li cause
libérale sont invités à se rendre
uux sulles de l'Association, à lu
date et à l'heure ci-dessus men-
tionnés, pour participer à ce
choix. Dans les villages et parois-
ses du comté, les délégués ne se-
ront choisis que le jour même de
la convention, soit le dimanche,
18 juin, après la grand'messe. Fn
conséquence, les conseillers de
l'Association, dans chaque villuge
ei paroisse du comté, convoque-
“ont à celte fin Une assemblée
des libéraux de leur localité res-
pective pour le dimanche matin,
18 juin” Cetle assemblée devra
être annoncée après les messes
des dimanches, 11 et 18 juin.

Dès que le choix du candidat
liberal aura été arrêté, une gran-
de assemblée se tiendra, vers 3.00
hres, au kiosque du pare Dessœul-
les. Au cas de mauvaise tempé-
rature, cette assemblée aura heu
dans les salles du manège miti-
taire, rue Laframboise.

Tous autres détails relatifs à Lu
tenue de cette convention et à
l'assemblée qui suivra seront pu-
bliès dans ce journal vendredi
prochain, le 16 juin.

 

ceSesnn

INSPECTION DES
CADETS DE LAIR À
L’ARSENAL LE 17
L'inspection générale de l'eseu-

drille des cadets de l'air, de St-
Hyacinthe, se fera le samedi soir,
17, à 9 heures, à l'arsenal de l'u-
venue Laframboise. Des officiers
supérieurs de l'aviation seront in-
vités à cette occasion. Au cours
de la cérémonie, un drapeau sera
présenté à l'escadrille. L'officier-
pilote Paul-E. Poirier, comman-
dant, invite le public en général.

to:

Des appareils volants ont servi
à (transporter la malle entre di-
verses petites villes d'Australie.

  

Arg

Un jeune homme d'Ac

  
 

(Extrait de “La Voix de l'Ecole Supérieure Girouard” de Saint-Hyacinthe.)

  

Tout laisse prévoir le triomphe du
congrès, du 21 au 25 juin. — Lesd

reposoir du Séminaire pourra
75,000 personnes, —

 

contenir
Les cérémonies.

  

Les 155,000 catholiques du diu-
cose se préparent à acclamer le
Christ-Roi, à l'occasion du con-
rés eucharistique qui se tien-
dra à Saint-Hyacinthe du 25 au
25 juin. Les quinze principales
(parvisses ont célébré avec faste
[ los congrès régionaux du diman-
che de la Pentecôte, et tout laisse
prévoir le triomphe du grand
‘congrès. Les organisateurs met-
itent la dernière main aux prépa-
ratifs. La cour du Séminaire de-

 
viendra un immense sanctuaire à
ciel cuvert, où quelque 20,000 siè-
ges s'aligneront autour d'un _ma-
-gnifique reposoir. Plus de 75,000

{ | personnes y trouveront place. Des
décorations artistiques diront lu
foi et l'amour de la population
de notre diocèse pour le Très
Saint-Sacrement,

Lu construction des ares de
triomphe, représentant les huit

 
 

BR Vicariats torains du diocèse, s'u-
chève dans les différentes parties
de la ville où passera la proces-
sion solennelle du 25. L'uchalan-
duge du comptoir de décorations.
ouvert duns lu salle du marché
centre, indique que les habita-
tions, les devantures des établis-
sements commerciaux et des ma-

id | nufuctures se pareront avec éclat. 
sll 0 CI US a Commission scolaire de Saint-Hyacinthe, Première rangée, de gauche à droite: MM.
Emile Solis, président; L.-A, Beauregard, commissaire; Narcisse Godbout, commissaire; Armand Guertin, commissaire; René Saint-
Pierre, commissaire; J.-A. Girard. inspecteur; Jean-Baptiste Gladu, contrôleur d'abs
“Lu Commission Scolaire de Saint-Hyacinthe ne saurait être mieux composée. Tous s
Ils connaissent les besoins des deux
employé civil, le quatrième dans la mé
à comparer et à promouvoir l'instruction

nees; Henri Morin, notaire, secrétaire.
es membres sont pères de famille.

es. Ce sont des experts; l'un dans la librairie, le second dans l'industrie,
anique et le dernier dans la finance et le commerce, Is ont beaucoup voyagé, Is sont donc aptes

publique. Ils rivalisent de zèle à procurer le bien-être physique, intellectuel et moral des en-
fants de Saint-Hyacinthe, Nous leur savons gré de toutes tes améliorations apportées dans nos écoles. À titre spécial, nous les remer-

1 à l'Académie Gironard et de fonder une douzième année pour septembre 1944. La Voix de l'E.
S. G. souhaite à tous une longue carrière dans l'oeuvre de l'enseignement en notre belle ville de

le troisième comme

Saint-Hyacinthe.
Jn-Guy GLADU, (11e)*

 

commandant des “Alouettes”

 

Un ancien du Séminaire de St-
Hyacinthe, le chef d'escadrille
Lucien Lecompte, d’Acton-Vale,
vient d'être promu officier com-
mandant de l'escadrille de bom-
bardement  canadienne-française
“Alouette”, en remplacement du
commodore de l'air A.-R. MeLer-
non, de Montréal, Sa nomination
et sa promotion comme commo-
dore de l'air ont coïncidé avee la
visite de M. King à l'escadritle

“Alouette”, lors de son dernier
voyage à Londres. M. King félici-
ta l'officier et louungeu
drille de son beau travail, Le chef
d'escadrille Lecompte s'enrôla
dans la RCAF. en 1939 et fut
instructeur

I'esca- |

au Canada jusqu'en

ton-Vale Rixes entre
jeunes gens
et matelots
 

La police navale et la police mu-
nicipale alertées dans la soirée
de sumedi et lundi. — Deux ci-
tovens se sont plaints an poste
de police,

décembre 1842, H servit en Afri-'

que du nord avec l'escadrille *A-
louelte” et retourna avec elle en

Angleterre en octobre 1943,

 

Une Ecole de Parents
fondée à SL-
 

LE PARCOURS DE
LA PROCESSION DE:
LA FEFE=DIEU
La Fête-Dieu sera célébrée a-

vec faste, dimanche prochain, 11,
à Saint-Hyacinthe. La procession
sera constituée, comme bar les an-
nées dernières, des divers grou-
pts paroissioux de Notre-Dame-
du-Hosaire et de lu cathédrale
Les élèves des collèges, couvents
et écoles, les conprégutions des
Demoiselles, des Dames et des
Messieurs y prendront part, avec
bannières, drapeaux et fanfares.
Tous se placeront aux endroits
habituels. Le départ est fixé à
10 heures 30 du matin. Le par-
cours de la procession sera le sui-
vant: de la cathédrale, rue Gi-
ruuard, avenue Saint-Dominique,
rue Dessaulles, avenue du Palais,
avenue Saint-Anne, rue Morison,
avenue Laframboise jusqu'à hoo
pital Saint-Charles, où sera éri-
ge te reposoir et où se terminera
la procession.

EXPOSITION D'ARTS
DOMESTIQUES CHEZ LES
SOEURS DE S.-JOSEPH

L'exposition d'arts domestiques
de l'Ecole ménagère régionale des
Soeurs de Saint-Joseph. de Saint-
Hyvacinthe, se tiendra samedi €
dimanche. Samedi, les portes de

Hyacinthe
M.1-A. Boivin en a été choisi
président. — l'Ecole s'adresse
aux parents de toutes les clas
ses sociales. — Pour mie
duquer Jes enfants.

  

   

L.-A. choisi
président de hu filiale de Saint-
Hyacinthe de l’École des Parents
du Québee, fondée uu cours d'une
réunion tenue dertièrement. Les
autres membres du comité d'ad-
ministration sont: M. Marcel Bre-

Boivin u étéM.

ton, Vice-président: Mme L.-AÀ.
Boivin, vice-présidente; Mme
Marcel Breton, secrétaire: M. J.-
Armand Dandurand, trésorier:
Mines Jean Locas et J.-L. Cham-
pagne, consuillères, M, l'abbé 1.
Saunsouey, préfet des études au
Séminaire, est l'aumônier de la
filiale. Celle-ci s'adresse aux pa-
rents de toutes
les. Elle n'a d'autre but que d’en-
courager*les parents à s'éduquer
eux-mêmes pour mieux éduquer
leurs enfants et être en mesure

de leur donner la préparation à
la vie à laquelle ils ont droit. La
Mise CN CONUNUN des conniissan-
ces et de l'expérience de chacun
des membres servira à atteindre
ce but. La collaboration active de
tous les parents reste cependant
indispensable. L'avenir des en-
fants dépend en grande partie
d'eux, surtout à une époque où
la complexité et les difficultés de

jla vie deviennent plus alarmantes
que jamais. Les parents désirant

  

 

 
; Vent communiquer avec le prési-
dent, no 755, avenue du Palais,
téléphone 305-W, ou avec la se-
crétaire, 2174. ave Bourdages, té-

i. léphone 723-W.

—0

l'Ecole seront ouvertes aux visi-
teurs de 9 heures du matin à 9
heures du soir. Dimanche, les vi-
siteurs seront admis de 10 heures
30 du matin à 9 heures du soir.
Tous ceux qui s'intéressent aux
travaux domestiques et à l’éduca-
tion familiale sont cordialement
invités à examiner les travaux
des élèves. L'entrée se fera par
le portique de la rue Notre-Da-
me.

SUR LE PONT

Un commencement d'incendie
s'est déclaré cette semaine sur le
pont de la rue de la Concorde.| négociations

es classes socia-,

lpitaine A-P. M

Des vines ont eu lieu sumedi et
lundi à Saint-Hyacinthe, entre
des mutelots de l'Ecole navale de
Signaleurs et des jeunes gens,

débuté sumedi| L'affaire aurait
soir, a lu salle de danse du “Clai-
ron”,  uverue Saint-Simon. La
police de l'Ecole se dépécha sur
les lieux et sépara les combat-
tants. Les querelles recommencé-
rent lundi soir. Les choses s’en-
venimerent à tel point que le ea-

usgrave, comman-
dant de l'Ecole navale, ordonna à
ses policiers de faire retourner à
l'Ecole tous les matelots rencon-
trés sur la rue. La police muni-
cipale exerca aussi une surveil-
lance sévére. Personne ne fut
blessé gravement. Deux citoyens
ullaqués se plaignirent zu poste
de police: MM. À. Arpin, 50, rue
Sainte-Anne, Lu Providence, qui
déclara avoir reçu des coups à la
figure et s'être fait déchirer un
complet, rue des Cascades; et
Conrad Mongeau, qui déclara a-

 

vide d'eau gazeuse, lancée par un
matelot, alors que la victime con-
duisait su bicyclette, rue des Cas-

pagné de M. Marcel Langevin.
Afin de faire régner la paix,
police navale patrouille sans ces-

dant que li police municipale in- 
i

!
‘

terdit aux piétons de stationner
en groupe dans la rue. Nombre

de curieux furent témoins

rixes précitées.

des

 

LES EMPLOYES
POURRONT NÉGOCIER
LA CONVENTION

La Commission des Relations

voir été frappé par une bouteille

eades. M. Mongeau était accom-:

les fidèles pourront suivre tou-
tes les cérémonies du congrès.

PRIX: 5 cenls

159,000 catholiques du
diocesese préparent au
congrès eucharistique

L'organisation vient de publier
deux manuels, l'un pour les eu
fants et l'autre à l'usage de tous,
contenant les prières et chants
exécutés, les heures d'adoration
composées spécialement, la liste
des indulgences à gagner et le
programme de chaque journee
L'organisation u aussi publié,
pour les fidèles de l'extérieur, un
dépliant indiquant où trouver les
bureaux de renseignements, où
stationner les automobiles, com-
ment s'orienter et circuler, com
ment suivre la procession, dont le
parcours est trace. Le comité du
logement fuit présentement un
relevé des chambres disponibles,
tant dans la ville que dans les pu
roisses environnantes. Chaque er
toyen, chaque propriétiare de lo
gements ou de chalets, qui pour
rait recevoir quelques visiteurs,
rendra service en répondant u
l'appel du conité. Lu subsistance
cause aussi un problème, Des pre
autions seront prises pour nour
rir Paffluence extraordinaire de
visiteurs, mais chi ‘UN s'épargners
des ennuis en apportant ses vie
tuailles.

L'ouverture officicile du con
grès se fera le mercredi, 21, à 3

 

heures de l'après-midi. à la eu
thédrale.  S. E. Mgr Hdebrando
Antoniutti, délégué de Sa Sun
teté Pie XII au Canada, S. FE. de
cardinal Rodrigue Villeneuve,
om.i, prima de l'Eglise can

dienne, «t une vingtaine d’éve

ques prendront part aux différen-
tes cérémonies qui se dérouleront

par la suite.

 

M. l’abbé
P. Decelles
est decédé
Dans la nuit de mercredi à jeudi,
 

à l'hôpital Saint-Charles, à l'ü-;
ge de 57 ans, — Il était le frère
de feu S. E Mer Fabien-Zoël

y Decelles.

M. l'abbé Pierre Decelles est
décédé dans la nuit de mercredi
à jeudi à l'hôpital Suint-Charles
de’ Saint-Hyacinthe, aprés une
longue maladie, 11 était âgé de 57
ans. Le défunt était le frère de
S. E. Mer Fabien-Zoël Decelles,
de son vivant évêque de Saint-
Hvacinthe. Né à Saint-Damase, le

-25 janvier 1887, de Fabien De-
celles, commerçant, et de Méli-
na Dupont, il fit ses humanités
au Séminaire de Saint-Hyacinthe,
su théologie au Grand-Séminaire

de Montréal, et fut ordonné à
Saint-Pie, (Bagot), par Mgr A.
Langevin, le 30 juin 1912. 11 fut
successivement vicaire à Sainte-
:Rose-du-Lac, dans le Manitoba,
11912; professeur au Petit-Sémi-
naire de Saint-Boniface, 1912-13:
cure de l'He-des-Chènes. Il se re-
{tira ensuite à l'hôpital St-Char-
les. Le défunt laisse trois frères

jet une soeur: le R. P. Joseph De-
l celles, o.m.i.. MontJoli: M. le cha.
noine Uldérie Decelles, curé d'I-
berville; la R. S. Marie-Véroni-
que-de-la-Sainte-Fuce, Clarisse,
de Bordeaux, France. Les funé-
vaîlles auront lieu samedi matin,

| sous la direction de ta maison
|Ubald Lalime. Un premier servi-
‘ce funèbre seru chanté à l'Hôtel-
!Dieu, à 8 heures. et un second au
| Séminaire, à 9 heures 30. L'intiu-
mation se fera au Séminaire.

 

|SOUSCRIPTION
[DES CADETSDE
AIR BIENTOT
"1escadrille de Saint-Hyacinthe

lancers ces jours-ci un appel à
la population pour l'achat d’uni-
formes, clairons, articles de
sports, etc.

se les rues depuis lundi, cepen-

L'escadrille des cadets de l'air

"de Saint-Hyacinthe entreprendra
ces jours-ci une grande campagne
“de souscription. L'argent recueil-
li servira à l'achat d'uniformes,
de cluirons, d'articles de sport,
ete. Des solliciteurs s'adresseront
aux munufacturiers, aux mar-
chands et à tous les citoyens. Le
comité de l'escadrille espère que
chacun répondra
à l'appel. L'organisme,

généreusement ; Tecteur , té.
fondé en! Musiciens de l'Association Juue-

La nouvelle
manufacture

Cayouette
ja Cie CA. Cayouette. qui x

succédé à la maison Paquet &
Godbout, emploie déjà une
vingtaine d’hommes. — Répara-
tions et agrandissement.

 

 

 

Une vingtaine de personnes
travaillent deja peur le compte
de la Cie C.-A. Cayouette, Limi-
tee, qui achetait en avril dernier
la manufacture, l'outillage et les
terrains avoisinants de la maison

»Paquet & Godbout, établie à St-
| Hyacinthe depuis 1883 et qui ces-
sa de fonctionner al y a quelques
annees. da Cie Cayvouette fabri-
que surtout des portes et chassis,
muis entreprend des travaux de
menuiserie genérale. Elle se spé-
cialisera prochainement dans lu
fabrication de banes d'église. La
nouvelle compagnie se propose
d'iaginenter son personnel à 76
d'ies un an Elle agrandira lu
manufacture et construire un
nouvel entrepôt d'environ 40 x
100 pieds. Avant de s'installer à
Saint-Hyacinthe, Ja Cie Cayouette
exploitait Une manufacture à
Tingwick, comté d'Arthabuskä,
depuis 1900. Un incendie détrui-
sit l'établissement en avril der-
nier, causant des dommages d'en
viron 580,000. La nererie fut ce
pendant épargnée, et elle em-
ploie encore une vingtione d'hoim
mes, le conseil d'udministration
de da compagnie se compose de
M. C:-A. Cayvouette, tondateur.
president, et de ses cing fils: MM
Gerard Cavouette, Vice-président,
Briano, seciétaire-trésonier: Ernest
et Ubald, directeurs; Fernand,
gérant. M. Cayouette père est âge
de 78 uns. Le siège social de la
compagnie est sis à Montréal, au
no 2,044, tue Jolicoeur,  depans
Vingl-six ans. 
LA PHILEARNONIQUE
AU FESTIVAL, DE
LACHINE, DIMANCHE
La Société Philharmonique, de

Saint-Hyacinthe, prendra part au
‘festival de l'Assoeration des fan
| fares amateurs de la provinee de
“Québec, qui se tiendra à Lachine
{dimanche prochain, 11, à l’occa

sion du 275¢ anniversaire de lu
fondation de cette ville, Au cours
du grand concert, la Société pre
sentera deux pièces: “La Phil-
harmonique”, de Léon Ringuet, et
Chansons du bon vieux temps”,
u professeur J.-L. Gariépy. di

de lu Société, Les 800

 

la

“juin dernier, prépare les jeunes! ront ensemble deux compositions
aux divers emplois de l'aviation

(civile, qui connaîtra après lu
guerre un développement extra
{ordinaire. Les cadets ne

‘ouvrières de la province de Qué- ,en aucun cas d'urgence, ustreints

{plus de détails sur l'Ecole, peu- | bec vient d'aviser le Syndicat na-
tional catholique des Employés de
magasin, Inc, de Saint-Hyacinthe,
qu'elle le reconnaissait pour né-
gocier, au nom des employés du
commerce en détail de cette ville,
une convention collective de tra-
vail avec le Syndicat national des
Marchands, Ine, de Snint-Hyacin-
the, et l'Association des Mar-
chands détaillants du Canada.
Inc., succursale de Saint-Hyacin-
the, le tout conformément aux
dispositions de la Loi des Rela-
tions ouvrières de Québec. Les

commenceront dans
Une cigarette ullum/+, jetée par le cours de la semaine prochai-
un piéton sur le pave de bois, en, ne, à la salle de la Chambre de ce : \ tar
serait la cause. Les pomviers eu- commerce des jeunes, avenue St- tés dans les différentes maisons de Saint-Pie (Bagot), chanta le
rent tôt fait d'éteindre le feu, Simon.

au service dans le Corps d'avia-
tion canadien. Ils font l'exercice

ret reçoivent armes, muniti
équipement du ministère de la

i Défense nationale. Le programme
de formation générale comprend
les sujets suivants: administra:
tion, moteurs d'avion, reconnais-|
sunce d'aéronefs, charpentes d'a-
vion. qualités requises de l'avia-
teur, armement, exercices, se-
courisme, noeuds et  épissures,
cartes et lectures des cartes, ma-
thématiques, construction de mo-
déles, formation physique, trans-
mission des signaux, théorie du!
vol.  L'escadrille  maskoutaine
compte déjà 124 membres, recru-:

d'enseignement de la ville.

de Léon Rmguet:

sont, jDECES DE 1ARS.
'SAINTE-AGNES À

ons et.

“Lu Phillun
monique” et “le Jean”

LA-PRESENTATION
La RS. SainteAgnes, née Du-

fresne, est décédée lundi à la
maison-mêre des soeurs de La-
Présentation-de-Marie, de cette
ville. La défunte laisse deux
soeurs: la R. S. Marie-du-Bon-
Conseil. des Soeurs de La-Présen-
tation-de-Marie. Waonsocket, R.-
L; Mme P. Terriwalt, Montréal.
Les funérailles ont eu lieu mer-
credi matin à la maison-mère. M.
le chanoine P.-N. Desmaruis, curé

service funèbre.
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rs Les cinq millions de Canadiens et d’Américains| d'Etat ferme et résolu qui a su mater le trust de l’électricité,
L F C L A R 0 N d’origine française sont avec vous et vous répêtent: remplissant par là un des engagements les plus formels du

| COURAGE, I’heure du triomphe ne sui- parti liberal, ayant trail à l'exploitation des ressources hydro-

Journal hebdomadaire publié à Saint-Hyacinthe, vra pas de loin celle de la grande invasion électriques. Le peuple du Québec est rentré dans son bien etFondé en 1912 qui est venue ranimer nos coeurs et enflam- en dépit des prédictions pessimistes des uns, il commence dé-
. ee reses mer nos âmes ! ja i ressentir les heureux effets de la création de la commis-

“Le Clairon”, qui a succédé à “L'Union”, fondé en 1873, sion hydro-électrique. les usagers du district de Montréal
puraît chaque vendredi et est imprimé au No. 435, bénéficient de réductions de taux d'électricité et le Premier
Miéme Avenue, par L'IMPRIMERIE YAMASKA. 9 A .. Ministre à laissé entendre que les taux du guz seraient aussi
Téléphones: Rédaction: 498 — Administration: 143 L enquête municipale et abaissés. Plusieurs compagnies d'électricité ont aussi consen-
GUSTAVE MORIN, nt ere PARADIS,tre . ti des diminutions de tarif, ce qui veut dire que la population

Pierre SAINT-GERMAIN,rédacteurce ses suites de toute la province verra diminuer ses comptes d'électricité.

Un vaste programme d'électrification rurale est actuelle-

ment en voit d'exécution et les populations des campagnes

jouiront bientôt de tous les avantages de l'électricité. M. Du-

plessis et les quelques “minus habeus” qui l’entourent, ont

été tellement décontenancés par la pression du bill 17 qu'ils en

ont perdu leur ardeur combative pour toute la durée de la ses-

sion que le lieutenant-gouverneur vient de proroger.

Les correspondants parlementaires admettent que fi der-

nière session a été des plus faibles pour M. Duplessis et l'op- |
position en général et que les ministériels out damé lé pion i ER ME FORGES

M. Duplessis. le bretteur infatigable des Trois-Rivières,

toujours en mal de faire parler de lui par des déclaratfons in-

 

AMEDEE GAUDREAU, rédacteur sportit.

Prix de l’abonnement: $1.50 par année. L'enquête municipale qui est en panne depuis plusieurs
En vente chez tous les dépositaires de journaux, mois, à l'hôtel de ville, parce que le président de l'aquedue à

négligé, jusqu'a ces jours derniers, de demander une séance
pour produire ses témoins, vient d'avoir une répercussion des
plus sensationnelles.
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On sait qu'au cours de cette enquête, il à été prouvé que

; l'ingénieur de la ville, M. Louis Crépeau, et le président de
Le sénateur Bouchard parle l’aquedue, M. Raoul Lassonde, se sont entendus pour faire

. . exécuter des travaux inutiles dont le conseil n'a jamais eu
aux Français d Europe 1 connaissance, Ces travaux ont occasionné une dépense d’au-

HA

|

delà de $8,000.00 qu'on s'est organisé pour payer à mêmeles
fonds qui out été votés, par les contribuables, pour la cons-

l'honorable sénateur T1. Bouchard, le maire de notre |(ruction de l'usine de filtration et ce, hors aussi de la connais-
ville et président de l'Institut Démocratique Canadien, à été

|

sance du maire et du conseil.

NES-DE VIEUXol

JRLAGUERRE
SPRY; 
 

tempestives, par ses propos incongrus, par des appels enflam

 

més aux wines impérissables de ses grands ancétres, eut ton

fait de perdre son humeur hatailleuse dés le dépôt du bill 17

sur le bureau de l'Assemblée Législative.
invité par le Comité de Libération Francaise a parler aux l'est à la connaissance de tous qu'il existe, depuis plu-
Francais qui sont sur le terrain de la grande invasion. Mon- [sieurs années, une loi prévoyant que dans le cas où un officier
sieur Bouchard a parlé, lier après-midi, sur un réseau radio- |Publie, ou un où des membres du conseil municipal pavent des
phonique à ondes courtes et nous reproduisons ce qu'il a dit. [travaux non autorisés, où même antorisés par résolution, à

A NOS FRERES SUR LE SOI, DE FRANCE

Depuis, réalisant que son groupement à perdu toute chan-

ce de se hisser de nouveau au pouvoir sous de fausses repre

sentations, Maurice Duplessis, Ta figure ravaggée et lu mine dé

confite, à terminé bien piteusement la dernière session du

parlement actuel,
 

même uv fonds d'emprunt destiné à payer d'autres travaux,
ceux qui ont ordonné illégalement ce paiement et à la con-

‘ , , op naissance desquels les travaux ont été faits sont appelés à «L'heure du déclenchement de la grande offensive ‘ q Été laits sont appelés à en— ,. . rembourser personnellement le coût à la caisse publique.des peuples démocratiques contre les hordes de despo- C'est bien le cas qui a été prouvé par l'enqué ; . : :fos avant acenlé le monde 3 la territiante { si est bien Ye cas qu'a ete prouve par l'enquête en cours] de conserver au Québec sa réputation de province progressi-SV: nec e made : . spepe + a see 4r(à à (*hL- . . . . fy + 5 ti | . . + . ° . - . . *Ces “ after lan € raged Ie C= fgu'on a voulu trainer jusqu'aux élections avant de la clore. A ve, mais intéressée on meme temps au maintien de l'ordre puveloppant le glohe das une atmosphère de feu el de[la dernière séance du conseil, l'échevin Guillet a donné avis blie
sang, n'a causé dans aucune poitrine humaine plus] qu'à la prochaine réunion du conseil, il proposera la résolution
d’émotion que dans le coeur des Canadiens d'origine] suivante:

Le Lil No 2 concernant l'arbitrage obligatoire des ditie

rends entre les services publiées et leurs employés, à reucon-

tré l'assentiment de tous les esprits bien pensants et soucieux

le bill No. 3 instituant une connnission des relations ou-

vrières démonutrait clairement l'intention du gouvernement de

. . ; se. respecter la Iiberté d'association des travailleurs: tous ceux
NSrt, Que Mure Philippe l’othier reçoive instruction. quiont à coeur l'amélioration des condition d existence des

, - 20% ; comme procureur de la cité, de réclamer de MM. Louis ouvriers, nont pu s empecher de reconnaître que ce projet de
nées, les descendants de nos pères restés sûr le sol Crépeau, ingénieur de la Cité, Raoul Lassonde, pré- loi ne pourrait que produire d'heureux résultats sur les rela-
ancestral, y souffrent la vie de l'hounne enchaîné par sident du comité de l'Aquedue, et de M. Louis Berge- tions des travailleurs avec leurs patrons.
nn dominateur étranger; nous savons que la force re cheri formant tous trois un comité spécial le Secrétaire de la province a réussi à faire adopter par

empéché la libre expression des sentiments, mais à travaux approuvés par le réglement No 580, le rem- mité graduelle des livres de classe. Ce bill était Je corollaire
même contraint la volonté de nos frères par le sng, boursement de toutes sommes payées également à du projet inséré l'an dernier dans les statuts et qui instituait la
par la culture of par Pane à des attitudes assumées même le produit de l'emprunt émis en vertu du dit iréquentation scolaire obligatoire. La façon avec laquelle le
l'orcément pour éviter de plus grands malheurs à la réglement, sommes dont le montant s'élève à environ gouvernement a appliqué depuis un an cette dernière loi, est
nation toute entière Jusqu'itu moment, si ardemment 636.00, lequel montant A ete paye pour des travaux une garantie suffisante que lu gratuité et l'uniformité des ma-EEN CL. LC . . non autorisés par le conseil et exécutés hors de la . . 5 So .désiré, ou le temps serait venu de briser les fers de connaissance du dit conseil, sur ordre et à la connais- Utels seront mises etr vigueur dans un esprit franchement li-
la servitude, sance des dits MM. Crépeau, Lassonde et Louis Ber Léral,

Or savait que par délit la Manche, qu'au delà des MEN aux dispositions des lois muni- Le gouvernement Godbout a voulu une fois de plus venir

octans, que sur les confins de l'Europe et que dans cn aide aux familles nombreuses en facilitant aux enfants des

les vastes plaines de l'Asie, vivaient des peuples im- M. Lassonde s'est enfin décidé à faire entendre ses témoins Clässes moins fortunées les avantages d'un enseignement me- 
bus de l'idéal démocratique, amants de la liberté et jet il a demandé au maire de convoquer le conseil en commis- | derne,
ennemis irréduetibles du despotisme des temps an-|sion d'enquête. Le maire n'a pas été long à le faire et il à
elens sOUs Une forme nouvelle, mais plas odieuse. Le[donné avis que cette commission d'enquête siègerait dès ce|
citadin et le paysan français comptaient que ces peu-

 

Une autre mesure qui vient soulager le budget des pères

de famille est celle modifiant la taxe de vente et décrétant des
soir, vendredi, 9 juin 1944. Ou peut s'attendre à des dévelop- exemptions sur le savon. le charbon, le bois de chauffage, La

ples pacifiques, pris conne eux par surprise, ne Inis-|pements intéressants devant nos cours de justice quand cette| glace, les vêtements et chaussures d'enfants ainsi que les four

seraient pus, quand même, périr la liberté ni chez eux, cause sera entendue. nitures de classes.
ni sur de sol de da vieille Gaule, dont les fils a aient Lic loi de Ta protection de l'enfance viendra remédier a unen dea on ; ont besoin d'une attention
tout fait jusqu'ici pour cette liberté, mère de la ri- ° ue en page î 1clhiesse et de la grandeur de la civilisation actuelle. A. Blondin Ltée a l'amende — — et de soins constants!

Pendant quatre ans, vous, nos frères de France,
vous avez souffert parce qu'un peuple s'est arrogé, ; LL
das son vain orgueil. la mission de dominerte monde| Cette corporation, propriétaire de l'immeuble commercial où
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@® Négligez vos pneus et vous ne farderez pas à

souffrir de la crise du caoutchouc . . . la chose est

 

    

 

certaine. Conduisez avec soin, faites-nous inspecter
comme sil était l'élu de Dieu. 1 s'est d'ahord abais- se trouve le magasin du même nom, et dont M. Adrien vos pneus régulièrement, laissez-nous les réparer à
sé à toutes les vilenies pour ensuite utiliser toutes les Auger est le gérant, a enfreint l'Ordonnance 0V4A du temps, et nous vous épargnerons des dollars et des
ruses of violer tous les traités de manière à pouvoir Contrôleur des Huiles. ennuis . . . Nous vous donnerons des mois additionnels
forger, dans le secret, les armements monstres qui Le mn _ d'usage de vos pneus. Laissez-nous examiner voslui RR , . le magistrat Philippe Marchand, siégeant en notre cours meus aujourd'huiui ont permis de fondre sur vos populations =ans| . My mai ; : Ca P 'en , . Jde Justice le 26 mai dernier, condanmait A. Blondin Ltée à unemoyens de défense et sur celles des petits peuples voi-|, Je Cl LL ; . SUNNYFIELD ’FP . ihiler vos avué A amende de $25.00 et aux frais pour infractions aux dispositions de Crèmerie, lére Catégorie REPARATIONSSIN pour dann ile Vos arniees, navant que le col-|. “. + . ‘ Haute marque légèrement - R. oo . . ot de l'Ordonnance No OHA adoptée le ler septembre 1942, en salé fc . VULCANISATIONrage de leurs soldats, pour s'opposer à la marche de ; Lo ; — 4vertu des pouvoirs conférés au Contrôleur des Huiles par SOREL TRENIa plus formidable des machines de guerre que les
génies malfaisants de la seience nouvelle pouvaient 30.
imaginer. mem

; On suit que cette Ordonnance, en raison de la rareté de
Pendant quatre aus, l'Allemand perfide à tenu[l'huile à chauffage, prohibait ce genre de chauffage dans les

presque toute l'Icurope sous sa domination barbare] immeubles commerciaux à moins d'un permis tout-à-fait spé-
et il a exige de ses populations le tribut de l'argent, | cial. Tandis que nos concitoyens, affectés par cette Ordon-
thu laheur forcé et du sang. Plus que tout autre, vous nance et respectueux des lois, faisaient des dépenses parivis “Notre Propre Marque” Patavez souffert de cette tyrannie. Ceux de vous QUI] considérables pour adapter le système de chauffage des im- THE NOIR 1 Coupun son 17°
avez pu vous échapper des serres de l'envahisseur, 1» wa meubles commerciaux leur appartenant à un système répon- SAVON Palmolive bam 11° Jai 23:
Vous vous cles reconstitués en corps de combat sur laf dant aux exigences du cette Ordonnance, la corporation A
terre, sur la mer ef dans les airs pour continuer, en] Blondin Ltée croyait devoir l'ignorer. En cifet, d'après la SUPER SUDS Pat 20°

RECHAPAGE
i

SILYERBROOK
l'arrété-en-conseil PC 1195 du 19 février 11 et amende- DE CREMERIE Z

PREMIERE CATEGORIE

COUPONS DE BEURRE

Noa 62-63-64-65 maintenant validés.
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    ST-JOSEPH AUTO PARTS ENRG.
OMER ST-AMANT, Prop.

   ST-JOSEPH DE ST-HYACINTHE TEL, 954

 
héros, la lutte contre l'agresseur, Et vous qui êtes preuve établie, il appert que cette corporation, propriétaire du MARMELADE ANN PAGE 14 27¢ ASSAr

A

Te Serestés sur le sol natal parce que vous n'avez pule quit-|magasin de ferronnerie et quincaillerie A. Blondin Ltée, dont MAY Jarre | Ey |ter temporaîrement pour vous joindre aux escadrons| M. Adrien Auger est le gérant, à enfreint l'Ordonnance ci- ONNAISE ivrvou 17 MESDAMESdes corps réguliers, vous avez attendu patiemment :  dessus mentionnée eu achetant comme consommateur et en
vous avez fait. quelquefois ouvertement «et le plus

|

consumant de l'huile à chauffage, sans permis, pour chauffer P A I N CAFEsouvent dans l'ombre, ce que vous avez pu pour har- [l'immeuble commercial Ii appartenant au No 1300 rue Des VITAMINE ‘’B“ BOKAR BR& Pveler l'ennemi, pendant qu'au dehors nous étions à{ Cascades, et ce, depuis le premier août 1943, ANN PAGE

MAGASINER,c'est FACILE
ACHETER, c'est DIFFICILE

«

bâtir les tauks, à couler les canons, à foudre les obus,
FRAIS MOULU

à construire les bateaux et à parachever la flotte

EPARGNEZ-vous des fatigues, en vous RENDANTchez
La modicité de cette ameude pour une infraction qui dure ALEENTIER pour réelle saveur!

    
Le ; i depuis au delà de deux aus et en présence du fait que le pré- LE CRAQUELE 1 18, PAR COUPON BERGERON & I OT I Glemmings dont on avait Desoin pour repousser les Al) ident et geérant de la compagnie inculpée, M. Adrien Auger. rd 15¢ Ih 35 : S C k ENR *3 : 3 . : . ’ UY 4 WI QO . + ’ a A . , T. , THE
om s dlaus leur territoire et les écraser dans leur détient une charge publique et comme tel, doit voir à l'ob- SAINT-HYACINTHE
anlere,  

 
 

Ce ; a . SOIES, CREPES LAINAGES, T RS TTcomplir. Français, Oh! vous nos lrères, les Canadiens - CERISES DE CALIFORNIE ib. 43: PATRONS BAS, GANTS SACOCHpequi parlent votre langue, dont le coeur hat sous les . PANTAISIES TROUESRANS nu atne
mêmes émotions que le vôtre, sont sur les lignes de Session fructueuse à Québec ORANGES VALENCIA pour. AC FANTAISIES, TROUSSEAUX DE RERE
, anne l'as uns . a de Floride — t tiefeu, sur l'eau, sur la terre et dans l'atmosphère avec PE en
les Canadiens d'origine britannique pour, non senle- . CITRONS Gros — No 232 ver. 49°
ment défendre nos propres patries, huis aussi pour La session qui vient de prendre fin à Québec à été sans de Californie
aider à la Hibé ation de votre sol. l’renez « ourage: les conteste l'une des plus tructueuses depuis nombre d'années POIS VERTS Cossen bien remplies Ih 1 5¢. + \ .
aillants fils du Commonwealth anglais, les valeu-[au point de vue législation destinée à donner à la province un "mportes
reux combattants de La grande république américaine,) nh hl nouvel essor dans toutes les branches de l'activité. LAITUE ICEBERG Pied 6
les intrépides solos tos ays soviétiques et les fon La mesure la plus importante, celle qui produira sur le locale — (iros pieds fermes
rageuses masses de la Chine, tous, conme nous, don- développement économique du Québec les résultats les snent un effort total pour faire revivre sur la terre de biemfaisauts et les plus Beaten ay celle com De EPINARDS seunes vents SG m 17-
France la liberté pourlaquelle ensemble, unis par un] tion d'une commission hydro-électrique et l'expropriation de
idéal commun, nous avous jadis consenti et nous al-[la Montreal Power et de la Beauharnois. la presse impartia-
lons consentir, aujourd'hui et demain, tous les sacri-= | , den Ls le du Québec et les journaux des autres provinces se sont plu Afices Jusqu au moment de la vietoire finale. a rendre hommage a l'honorable Adélard Godbout, cet homme Proprieté de The Great Atlentic & Pacific Tes Co. Ltd.

 

lls vous présentent des marques connues:

servance des lois, est fortement critiquée en certains milieux Fruits et Légumes frais A & P ( Vous trouverez on choix varié dans les:Le commencement de la rétribution est à s'ae-|eUil est question de porter ce jugement en appel.
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SESSION FRUCTUEUSE A QUEBEC
(Suite de la page 2)

état de choses qui avait ouvert les yeux aux législateurs et ¢-
veillé l'attention del'opinion publique. Le bill adopté quelques
jours avant la prorogation en vue de favoriser la construction

de maisons d'habitations autorise toutes les municipalités de
lie province à accorder des réductions de taxes afin d’encoura-

ger la construction de nouveaux logements. Cette législation
devrait contribuer à mettre fin à la rareté des maisons d'habi-

tation dans les grands centres de la province.

Un des principaux projets de loi que la députation a été

appelée à approuver est le bill No 16 concernant la réorganisa-

tion financière de la cité de Montréal. Cette mesure suspend le

controle de la Commission Municipale sur les affaires de la

ville de Montréal. La métropole retrouvera ainsi son autono-

mie Dès 1940, 1e gouvernement provincial avait dû s'attaquer

avce courage au problème financier de Montréal qu'il a résolu

avec décision et habileté, Le crédit de la métropole se trouve

ainsi rétabli comme celui du Québec. *

le gouvernement a aussi augmenté ses subsides à l'Offi-

ce du Crédit Agricole et à la Connuission d'embellissement de

la cité de Québec.

En résumé, Et session qui vient de se terminer est une des

plus fruetueuses dans les annales du régime parlementaire de

ta province. Le gouvernement actuel ne s'est pas appliqué

commie le régime Duplessis à chaunbarder la législation qu'il

qu'il avait passée à la session précédente. Il à voulu légiférer

uns l'intérêt de toutes les classes de la société, conscient que

la population est fatiguée d'entendre débiter les mêmes vieil-

les rengaines par un politicien sans lendemain et sans honneur

et qu'elle veut avant tout des actes,

   

La lère messe
de M. l’abbé
G. Frédette
Elle a été célébrée, dimanche der-

nier, à l'église paroissiale de
Saint-Joseph-sur- Yamaska.
Banquet le midi chez les Soeurs
de Saint-Joseph.

M. l'abbé Germain Frédette,
fils de M. et Mme Alphonse Fré-
dette, de Saint-Joseph-sur-Ya-
maska, ordonné prêtre récem-
ment à la cathédrale de cette vil-
le, par S. E. Mgr Arthur Dou-
ville, évêque de Saint-Hyacinthe,
a, chanté dimanche dernier, en
l’église de  Suint-Jpseph-sur-Ya-
maska, su première grand'messe
solennelle. Le nouveau prêtre é-
tait accompagné de M. le chanoi-
ne Antonin Trudeau, aumônier
de la maison-mèêre des Soeurs de
Suinte-Marthe, comme prêtre as-
sistant. Les diacre et sous-diacre
d'office étaient M. l'ubbé Armand
Brouillard, professeur au Sémi-
naire, et du R. P. Gaston Pont-
briand, ps.v., ex-supéricur du
Patronage Saint-Vincent-de-Paul
de Suint-Hyacinthe. Le sermon
de circonstance fut prononcé par
M. l'abbé Maurice Tougas, profes-
seur au Séminaire de notre ville.
Le midi, un grand banquet fut
servi au couvent des Soeurs de
Saint-Joseph, sous la présidence
de M. le chanoine P.-A. Trudeau.
A la table d'honneur, on remar-
quait, outre ceux déjà nommés:
M. et Mme Alphonse Frédette,
père et mère du nouvel ordonné;
ses grands-parents, M. et Mme E-

 

LE CLAIRON, SAINT-HYACINTHE, P. Q.

douard Frédette; son frère, M.
Fernand  Frédette, d'Oka: ses
soeurs, Mlles Thérèse et Mariette
Frédette; ses lantes, Soeur Mu-
rie-Anne-Gertrude, (Flora Fré-
dette), des Soeurs de La-Présen-
tation-de-Marie; Mlle Jeanne
Frédette; ses oncles et tuntes,
MM. ct Mmes Isidore Messier,
Conrad Gaudette, de Montréal;
Irénée Benoît, de Sainte-Hélène
de Bagot; Mme Pierre Dulude:;
Soeur Marie-Thérèse-de-Jésus,
des Clarisses de Valleyfield, et
nombre d'autres parents et amis
de lu famille.
Des allocutions furent pronon-

cées par M. le chanoine Trudeau,
MM. les abbés Henri-Valimore La-
joie, curé de la paroisse; Maurice
Tougus, le nouveau prêtre et son
frère, Fernand.
Dans l'après-midi, il y eut con-

cert de chant par la chorale pa-
roissiale et la petite maîtrise des
Frères du Sacré-Coeur, suus la
direction de M. l’abbé  Tougas.
Mlle Ruth Tétreault, élève du
Collège Saint-Maurice, exécuta
plusieurs pièces de chant avec
succès,

Lu journée se termina par la
bénédiction solennelle du Saint-
Sacrement et le chant du Te
Deum. M. l'abbé Frédette officiait.
Le nouveau prêtre exerceru son
ministère dans le diocèse d'Amos,
Abitibi.

-0:

A L'UNITE SANITAIRE

L'Unité Sunitaire des comtés
de Saint-Hyacinthe-Rouville an-
nonce qu’elle ne tiendra aucune
clinique antituberculeuse d'ici le
26 juin. Les intéressés sont priés d'en prendre note.

M. l'abbé L.
Parent chante
sa lère messe
La cérémonie s'est déroulée di-
manche dernier à la paroisse de
Notre-Dame du Rositire.—Ban-
quel le miidi à la salle paroissia-
ce.

M. l'abbé Lorenzo Parent, fils
de M.et Mme Philippe Parent, de
cette ville, récemment ordonné
prêtre à la cathédrale, par S. E.
Mgr Arthur Douville, évêque de
Saint-Hyacinthe, u chanté diman-
che dernier, à la paroisse Notre-
Dume du Rosaire, sa première
grand'messe solennelle. Le nou-
veau prêtre était accompagné du
R. P. Fernand-Marie Fortin, o.p.,

euré de la paroisse, comme pre-

tre assistant, Les diacre et sous-

diacre d'office étaient MM. les
abbés Hector Bernard, du Sémi-
naire, et Jean-Mare Benoit, étu-
diant au Grand Séminaire. Le
sermon de circonstance fut pro-
noncé par le R. P. Albert Lou-
bicr, ss... de Shawinigan-Falls,
cousin du nouveau prêtre. Le mi.
di, un grand banquet fut servi à
la salle paroissiale Notre-Dame-
du-Rosaire, sous lu présidence
d'honneur du R. P. F.-M. Fortin,
o.p., curé la paroisse. À la ta-
ble d’honnlar, on remarquait, ou-
tre ceux déjà nommés: M. et Mme
Philippe Parent, père et mère du
nouveust lévite; ses frères: Lionel

  

 Parent, secrétuire-trésorier de la
ville d’Amos, Abitibi: son fils
Guy; M. et Mme Paul Parent, de Lachute, et leur fillette, Huguet-

IM. ACHILLE

tes M. Eugène Parent, sergent
quarticr-maitre, de Toronto; M. et
Mme Jean-Luc Parent, de Saint-
Joseph de Sorel, et leur fils, Jean,
Mare: M. Jacques Parent, en ser-
vice actif, de Montréal: ses soeurs|
et beaux-frères: MM. et Mmes
Esdras Houle, de Saint-Césaire,
(Rouville), et leurs enfants, Ma-
rictte et Jean-Jacques; Armand
Roy: Milles Laurence Parent, de
Saint-Hyacinthe; Julienne, de Ste-
Anne de Sorel: Fernande, de
Carthby; M. et Mme Emile St-
Georges, de St-Hyacinthe; ses on-
cles et tantes: MM. et Mmes Lau-
réat Parent, Jean-Paul Parent, de
Beauport: Mathilde Parent, de
Québec: M. Benoît Jean, de Lé-
vis; M. Alphonse Royer, de Mé-
gantie; M. et Mme Emile Solis, de
Saint-Hyacinthe: M, et Mme Ade-
lard Saint-Georges, M. et Mme
Eddy Girouard, de cette ville.
Des allocutions furent pronon-

cées par le R. P. Fernand-Marie
Fortin, o.p., curé de la paroisses le
R. P. Albert Joubier, sse, cou-
sin, M. l'abbé Hector Bernard, et
le nouveau prêtre.

 

 

ROBERT
JADIS DE MARIEVILLE 

t

i DECEDE A MONTREAL
Marieville, 6, (Speciale)
M. Achille Robert, président de

Mongeau ¢& Robert Cie Limitée,

M. l’abbé
G. Despins dit
sa lère messe
Dimanche dernier, dans sa parois-

se nilale de Saint-Joseph-sur-
Yamaska, — Banquet à l'Hôtel-
Dieu après la cérémonie reli-
gicuse, — Les invités.

 

M. l'abbé Gaston Despins, fils
de Met Mme Adrien Despins, de
St-Joscph-sur- Yamaska,  récem-
ment ordonné prêtre par S. Exe.
Mar Artour Douville, évèque de
Sunt-Hyacinthe, à chanté diman-
che dernier, dans sa paroisse na-
Lile de Saint-Joseph-sur-Yamas-
Ka, sa prenttère grand'messe so-
lennelie. Le nouveau prètre était
accompagne de M. l'abbé Menri-
Valmore Lajoire, curé de la pu-
roisse, comme prètre assistant.
Les diacre of sous-diacre d'office
étaient MM. les abbés Henri Mon-
Beau « Alphonse Girard, profes-
seurs au Séminaire de Saint-Hya-
cinthe. Le sermon de circonstan-
ve fut prononcé par M. l'abbé Ar-
mand Brouillard, du Séminaire,
enfant de le paroisse. Le midi, un
Brand banquet lat servi dans la
salle des bazurs de l'Hôtel-Dieu,
sous la présidence d'honneur de
M. l'ablé HV Lagoie, curé de
S:unt-Joseph-sur Yamaska, Des
Sallocutions furent prononcées par est décédé vendredi dernier à!

l'Hôtel-Dieu de Montréal, après !
quelques jours de maladie, I} etait
âgé de 57 ans. Né à Saint-Michel © de Napierville, le défunt fit ses
études au collège de Marieville.|

M. l'abbé Ligne ot le nouveau
lévite.
A lu table d'honneur on re-

marquant: M. et Mme Adrien
Despins, père of mere du nouveau
prêtre; son frère, M Jeun Des-
pins: su grand'mère, Mme A.-Clé-
ment Desmarais, de St-Juseph-

TROIS

sur-Yamaska; ses oncles et tantes:
le Dr et Mme Ovila Desmarais,
Mlle Blandine Desmarais, M. et
Mme J.-N. Belleville, de Mont-
réal; Mme J. Rousseau, Montréal;
M. D. Despins, de Suint-Cyrille
de Wendover; Mme A. Nolin, de
Sherbrooke, et nombre d'autres
parents et amis de la famille.

LES OUVRIERS DE
MARIEVILLE N'AURONT
PAS LE PLEIN BONI

Marieville, G, (Spéciale)
Le Conseil national du travail

tn temps de guerre a annoncé, au
cours de la fin de semaine, qu'il
avait rejeté une demande de lu
United Textile Workers of Ca-
nada, qui en appelait d’une dé-
cision rendue par le Conseil ré-
gional du travail de la province
de Québee, refusant aux emplo-
yes de fa Knitters Lad, de Ma-
rieville, le plein boni de vie chère.
La compagnie paie actuellement
“in boni de 95 cents par semaine,
soit une indemnité de 3.8 pour
cent du salaire de base.
Le conseil national conclut que

le Conseil régional, après avoir
examiné les salaires payés à l'u-
sine de Marieville et dans les au-
tres établissements similaires, n'a
pas cru devoir accorder une œug-
mentation du boni de vie chère
nux ouvriers de Marieville, parce

que les salaires, en comprenant le
boni, n’y sont pas inférieurs à
ceux des autres établissements du même genre et se trouvant duns

les mêmes conditions.

 

L'ENQUETE MUNICIPALE
COMMENCEE EN FEVRIER SE
CONTINUERA CE SOIR

____ (Suite de la page 1) Lo

Le conseil regrétte de ne pou-
voir se rendre à la requête de la
Compagnie J.-G .Dolbee, Ltée,
RE permis de construction, étant
donné que sa demande est con-
truite non seulement aux régle-
ments municipaux mais en con-
travention aux réglements de lu
province.

L'opinion légale de Me Ph. Pu-
thier, avocat, concernant la ré-
“lamation de la cité contre lu suc.
cession Viger, est lnissée sur lu
table.

Lu une lettre de M, Adrien
Gladu, donnant su résignation
commune pompier volontaire. Sur
Ju proposition de l'échevin Berge-
von, appuyé par l'échevin Auger,
cette démission est unanimement
acceptée.
+ Une requête pour

* de conduite d'eau et d'égout dans
la partie sud de la rue Ste-Ma- |sion comporte
rie, est réféêrée à l'ingénieur pour
rapport et estimés.
Le conseil prend connaissance

d'avis de la Régie des Services
Publics que des requêtes ont été
soumisss à cette dernière pour
obtention de permis dexploita-
tion de lignes d'autobus sur la
voie Sir Wilfrid Laurier.

Il est proposé par  l'échevin
Guillet, appuyé par l'échevin Au-
per, et résolu, que ce conseil non
seulement n'a pas d'objection à
ve que lu Régie des Services Pu-
Liles de la Province de Québec,
uccorde le permis demandé par la
“Compagnie de Transport Mo-
derne, Limitée” pour opérer le
transport du public voyageur par
uutobus entre Montréal et Qué-
bec par la Voie Sir Wilfrid Lau-
vier, dès que les circonstances le
permettront, mais recommande

respectueusement à la Régie des
Services Publics d'accorder le
permis demandé par la dite Com-
pagnie dont le bureau chef est à
St-Hyacinthe, et qui est dirigée
par un groupe de citoyens re-
commandables à tout point de
vue et qui sont en état de mener
à bonne fin et avec succès cette
entreprise d'utilité publique.
Sur un rapport de l'ingénieur

constatant le mauvais état des
tourelles de la Porte des Maires,
l'échevin Gendron donne avis
qu'à la prochaine séance il pro-
posera au'un montant de deux
cent cinquante (S250.00) soit voté
pour faire des réparations d'ur-
gence à ce monument.
Sur la proposition de l'échevin

Godbout, appuyé par  l'échevin
fussonde, Une somme de soixante
($60.00) dollars est votée pour
plantation de fleurs sur le rond-
point situé à l'intersection des
rues Ste-Anne et Laframboise.
Cunformément à un rapport de

l'ingénieur, l'échevin Gendron
donne avis qu'à la prochaine
séance, il proposera qu'une som-
“ne de quatre cents ($400.00) dol-

+*"lurs suit votée pour réparation de
r puvage en ciment rue De la Brue-

re ‘entre Notre-Dame et Dessaul-
tes.

Selon des estimés fournis par
l'ingénieur, l'échevin Sylvestre
donne avis qu'à la prochaine
séance, il proposera qu’une som-
tie de deux cent cinquante ($S250)
dollurs soit votée pour payer le
voût de la décoration de certains
édifices municipaux lors du Con-
près Eucharistique.
Une description technique de la

126me avenue, Ste-Marie, prépa-
rée par M. J.M.O. Lachance, ar-
penteur-géomètre, est produite et
mise aux archives,
Selon l’avis qu’il en « donné

à la séance du 3 avril dernier,
uvis qui a été continué à cha-
que séance régulière du conseil,
l'echevin Gendron propose, ap-
puyé par l'échevin Auger, et le
conseil approuve à l'unanimité
l'adoption du règlement suivant:
Na. 605. — Règlement amendant

le réglement No 10. concernant
les rues de la cité afin de donner
une nouvelle assiette à la 12ème
avenue, Ste-Marie,
Selon l'avis qu'il en a donné à

lu séance du 3 avril dernier, l’é-
chevin Gendron propose, appuyé
par l'échevin Auger, et il est ré-
«olu, que la ville vende aux pro-
priétaires riverains du côté ouest
de la 12ème avenue Ste-Marie,
une lisière triangulaire de ter-
veins empiétée sur cette dite rue,
«ntre Des Cascades et Calixa-

 

 

quarts de siècle, cette vente de-
vant se faire pour un ($1.00) dol-
Jar du pied carré de superficie au
propriétaire dont le lot fuit front
sur la rue Des Cascades, et cin-
quante ($0.50) cents du pied car-
ré aux autres propriétaires rive-
vains de la rue Ste-Marie. Le
muire, ou le maire-suppléant, et
le greffier sont autorisés à signer
tous documents requis pour com-
pléter cette transaction.

L'échevin Sylvestre donne avis
qu'à la prochuine séance, il pro-
posera qu'une somme de deux
cents, ($200.00) dollars soit versée
au Comité du Camp de Santé.

Le conseil ayant pris connuis-
sunce des soumissions qu'il a re-
çues pour le charbon repuis pour
le chauffage des édifices publics,
l’échevin Lassonde propose, up-
puyé par I'échevin Gendron, et il
est résolu que les commandes sui-
vuntes soient donnée:

Hôtel de Ville, l£.-J. Chartier, 40
tonnes Buckwheat Welsh | & 2 à

installation |$12.75.
Marché-Centre, (si la soumis-

de l'anthracite),
Perreault & Fils, 20 tonnes Stove
a $15.50

Poste de Police. (Si la soumis-
sion comporte de anthracite)
Perreault & Fils, 80 tonnes Egg
à S15.50. :

Vicil Aquedue, Perreault & Fils,
15 tonnes Buckwheat a $12.00.
Deux rapports des vérificateurs

de lu cité concernant le coût des
travaux actucllement en cours à
l'aqueduc sont déposés sur la ta-
ble du conseil.
Un rapport de l'ingénieur don-

nant plus de détails sur l'état du
bassin de sédimentation de l’a-
queduc, et suggérant de consul-
ter des spécialistes en ciment sur
les réparations qu'il y aurait à
faire à ce bassin, est laissé sur lu
table, Son Honneur le Maire dé-
clarant qu'il n’y à pas urgence, et
qu’il paraîtrait préférable d’at-
tendre que les travaux en cours
soient terminés pour entrepren-
dre cette réparation.
Un rapport du trésorier au su-

jet des disponibilités pour la
continuation des travaux de l'a-
quedue, est laissé sur la table,

Il est proposé par l’échevin Syl-
vestre, appuyé par l'échevin Lus-
sonde et résolu:
Que le Ministère des Affaires

Municipales et la Commission Mu-
nicipale de Québee soient priés:

lo—D'autoriser la cité de St-
Hyacinthe à faire un emprunt de
trente-quatre mille ($34,000.00)
dollars, au moyen d'obligations
échéant de 1945 à 1964 aux dates
et pour les montants annuels
mentionnés au tableau des é-
chéances de son règlement No.

2o—De permettre que le taux
d'intérét de cette émission, anté-
ricurement abaissé de 4h; à
Ze . soit de nouveau réduit à
dv

3o—D'autoriser la corporation
à vendre ces obligations sans
soumissions, pourvu que cette
vente ne soit pas faite pour un
prix inférieur au pair.
A la suite d'une recommandu-

tion du Dr Marc Bergeron, M.D.,
de l'Unité Sanitaire, il est décidé
de faire enlever la tasse commu-
ne maintenue au puits artésien
du poste de police.

L'échevin Gendron donne uvis
qu’à la prochaine séance, il pro-
posera l'adoption du règlement
suivant:

Règlement amendant le règle-
ment de la Construction no. 575,
concernant la ligne de construc-
tion de la 22ème avenue, Sylva-
Clapin.

L'échevin Auger donne avis
qu'à lu prochaine séance, il pro-
posera l'adoption du règlement
suivant:

Règlement concernant lu dis-
tribution d'annonces, prospectus
ou circulaires en la cité.

AFFILIATION
DE CE SYNDICAT A
LA C.T.C.C,

Le Syndicat national catholi-
que des Employés des institutions
religieuses de Saint-Hyacinthe,
Inc, a été affilié à la Confédéra-

   

 tion des Travailleurs catholiques
du Canada, à la dernière réunion
du bureau confédéral de cet or-

Lavallée depuis près de trois ganisme.

 
 

   
  

Le Québec peut bien être fier de son
formidable effort de guerre. Des quant-

tés toujours croissantes de matériel

sortent chaque jour de ses nombreuses

ssines de guerre.

Tout travailleur, de la mine et de

d'usine, des champs et des bureaux,
s'est engagé non seulement à travailler

assidüment mais aussi à acheter des

obligations de la victoire, afin d'aider à

payer les chases dont nos combattants
ont besoin,

SHERBROOKE
FAIT SA PART!

Sherbrooke . . . produit pour la GUERRE! Ville
trois fois bénie de la naturel
minerai, profonde vallée fertile, puissants cours
d'eau pittoresques!
variée de la mine, des champs et de l'usine à
{ait de Sherbrooke la métropole commerciale des
cantons de l'est. Et à cet honneur insigne,
Sherbrooke est en train d'en ajouter un autre.

Collines riches en

La vaste production fort

Sa puissance hydraulique presque sanslimite lui
confére le titre de "La ville électrique”.

De cette region de mines d'amiante et de cuivre,
de fonderies de fer et de laiton, d'industries du bois
de construction et de pulpe, sortent des milliers de
tonnes de matériel de guerre essentiel . . . muni-

pour nous.

Sherbrooke . . . paye sa part!

tions et récipients pour munitions . . . pièces de
canons et de tanks . . . tissus
textiles pour les armées . . .
cuivre . . . produits agricoles et laitiers . . . et
d'innombrables articles que le peuple de Sher-
brooke fabrique encore pour ceux qui luttent

our parachutes et
for, laiton, acier et

Le fait de briser
des records dans la production pour la victoire
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n'est qu'une partie du merveilleux rendement de
Sherbrooke.
jamais de dépasser libéraleme
dans les emprunts de la victoire.
placé la grande somme de $16,
les épargnes de guerre. Q
inspiratrice de confiance en la
et en l'avenir du Canada!

Depuis plusieurs mois déjà,
églises, aux écoles et aux bibliothèques splen-
dides, étudie les possibilités d'après-guerre en ce
qui concerne l'amélioration d
civique, educationnel et social.
de prévoyance qui ne manquera pas d'assurer à
Sherbrooke et aux localités voisines une mesure
encore plus grande de croissance et de pros-
périté! Les sacrifices des ho
brooke a sous les drapeaux . .
ceux qui sont au front intérieur
. . et la sagesse d'une politique de prévoyance
procureront sûrement aux citoye

Ses bons citoyens ne manquent
nt leurs objectifs

À date, ils ont
188,250.00 dans
uelle expression
cause commune

cette ville aux

ans le domaine
Voilà un genre

mmes que Sher-
. les Jabeurs de
de la production

ns de Sherbrooke
toutes les bénédictions de la paix qu'ils ont si
bien méritées par leur dévouement et leur ab-
négation pour le bien commun.

Ces lignes sont publiées afin que les voisins soient au courant de leurs

contributions respectives à notre commun effort de guerre.

CARLING BREWING COMPANY LIMITED

I

Une des énormes dynamus péntrutriees de Sharbroaite

 

  

  



QUATRE

 

 

Température du ler

REMARQUES:

Moyenne maxima: 74.1.
Moyenne minima: 48.4,

BUREAU METEOROLOGIQUE MUNICIPAL

OBSERVATEUR: L'abbé Frs-X. Coté

Baromètre Température

Date dfh.am a8¥h am, Max Mia. Pluie Nelge

| 20.99 66 81 G1
2 30.00 50 76 46 0.79
3 30.00 46 G6 44
4 30.36 44 65 36
5 30.14 57 mM 44
8 29.84 G4 79 57 0.22
7 29.90 58 65 57 0.01

Précipitation: Pluie: 1.02; Totale: 1.02,

76 heures de soleil — Nébulosité moyenne: 1/10.

juin au 7 juin 1944
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Î :TéL 175 soir 918 * REFUS D'AVANCER
® ° Je, par la présente, dunne avis

que Je ne serai responsable d'au-
cune dette contractée en mon

A . - nom pur qui que ce suit, sans
Une autorisation signée de na

Entrep.-Electricien main.

Ovilu Pion ,
2855 Saint-Pierre,

248 Cascades Saint-Hyacinthe
Saint-Hyacinthe, 31 mai 1944.

Sai t-Hyacinthe, P. Q 2-9-16-28jn.

a   ) avemscarranvascarcen-

 
 

Exigez toujours le matelas
À ressorts

"Le Maskoutain"
fubriqué par

A. ROBERT
515-555, 1e Ave, St-Michel
Tél. 523 St-Hyacinthe

ATTENTION: GARANTIE, 5 ANS

L'achat de ce matelas vous
procurera toujours le

confort désiré.

| Les Seuls Distributeurs
St-Hyacinthe:

C. Sicotte, Meublier
A. Robert, Manufacturier

 
 
 

 

   

 

A VENDRE
A VENDRE. — Terruins au coin
des rues Raymond et Bourassa.
S'adresser à Roméo Lambert, St-
Burnubée, Tél. 26. 28u.-5-12-19m

A VENDRE, — Beau petit loge-
ment à vendre, situé à St-Barnu-
bé. S'adresser à L. A. Plante,

12-1926m-2;.

A VENDRE, — Terre de 120 ar-
pents, terre franche, bonnes bâ-
tisses, prix raisonnables, située à
Saint-Marcel, près duvillage. S’a-
dresser à M. Bourget, 600 South
Maine, Woonsocket, R.1.

19-26m.-2-9j.

À VENDRE. — Machine à cou-

 

 

 

  

dre “Singer”, à pédale, usagée,
e @|en très bon état. S'adresser à

2061 Laframboise, Ville.

REPARATION _ jno-19m.
DE RADIOS A VENDRE. — Maison de cam-

de toutes Marques pugne meublée, pouvant être ha-
bitée l'hiver commel'été, située à

À. LETOURNEAU 5 milles, de la ville,Sudresser i
Ari ue erreault “ils, , vue Dé-

Technicien diplômé saulniers,Ville. jno-26m.

Aussi clavigraphes loués, A VENDRE. — Une moulunge
vendus et réparés “Omegu’ ‘avec poulies, courroies,

1345 DES CASCADES compresseur. Vendra le tout en-
TEL. 1070 semble ou séparément. Très bon-

ST-HYACINTHE nes conditions. S'adresser à O.
| a |Grisé. Suint-Pie de Bagot, Tél

@91710r1-2. jno-2jn

 

 
| —

OVGOCOGLGHINN555P003 | A VENDRE. — Maison en stucco
planesituée rue Saint-Pierre, Lu
Providence, appartenant à

RECUPEREZ tHenri-Louis Godbout. Pour toute

METAUX, CAOUTCHOUC,
PAPIER, CARTON.

poeme, ‘Tél. 89. jnu-26m

Téléphonez à la Campagne
nationale de Récupération:

A VENDRE. — Poêle électrique à
2 feux avec fourneau; une glacie-
re à glace, marque Beuch, en a-
cier. S'adresser 4 1315 Girouard

TEL. 576 où à 1350 Dessaulles, Tél. 1294-j.

On
M. Victor HEBEL A Venir pe ;

tr A VENDRE. — Magnifique petit
WOBVLHCUULOWHUI5000 cottage, T pièces, centre village

Ste-Rosulie, à 2 milles de St-Hya-
eat| cinthe, par la Voie Sir Wilfrid

Luurier, système de chauffage à
AVIS eau chaude neuf. aquedue indivi-

| duel, grande chambre de bain, é-
Votre POELE et FOUR- vier moderne avec cabinet d'a-
NAISE sont-ils défec- cier, plancher en mosaique de
tueux ? Si oui, télépho.| bois dune rare valeur, sores vé-

- ens sur tout un côté ene-
VENCERUN BE :tres). Une aubuine extraordinaire

votre réparation.
pouvons vous

 

 

€ pour quelqu'un qui désire un
Nous ' foyer agréable et confortable. S'a.

procurer ; dresser à J.-Adrien Girard, un-
sy jeien gérant de la Coopérative fé-

les pièces fe rechange dérée de Ste-Rosalie, sur semaine
pour toutes les marques |; 130 St-Poul est, Montréal, Tél

 

de poéles. HArbour 4111, le samedi après-
midi et le dimanche à Ste-Rosa-
lie on peut visiter en tout temps.

jno-9jn

Adressez-vous au

MAGASIN BELANGER
Dans l'édifice de MM. HA VENDRE. — Machine à cou-

Messier & Fils dre en bonne condition. S'adres-
957 Rue des C \ser au "Cluiron”. __— Sin

ue des Cascades, }
. oe A VENDRE. Petit gramophone

St-Hyacinthe, Tél. 1421J électrique “Pick Up” pourêtre a-
dapté a radio. 40 disaues moder-
nes. S'adresser à 872 Cascades, 3e
étage à gauche. 9jn

A VENDRE. — Moteur portatif
} forces, en bon état. S'adresser
ii 2640 rue Dessaulles. 9ir

A VENDRE, — Table d'extensior
de salle à diner et cinq chaises
(avec siège rembourré cuir bleu,
Le teat en chène solide et en
{bonne condition. Pour informa-
{tions s'adresser au no. 2151 Ste-
Anne. 9jn

 

  E. CHAUSSE
MONUMENTS      

A VENDRE. — Pour cause de
santé, une belle et bonne terre
glaise, 90 arpents, en bon état de
teulture et bien bitie. Sise au Je
crime de St-Simon de Bagot a 8
milles de St-Hyacinthe. Près de
l'école, du magasin, de la gare du
| Canadien Pacifique. Conditions

 

1955, 12ieme rue (Sicolte)

AVIS
faciles. adresses 4he =

VOTRE LAVEUSE est-elle [i treault, 450 ave. Hôtel-Dieu, St
défectueuse? Si oui, voyez Hyacinthe. ino-9jn

LUCIEN LALIBERTE A VENDRE. ae Frigidaire “Wes-

tinghouse”; camion “Dodge” 1935
avec moteur neuf. S'adresser à
Jean Lussier, chez Jos. Nolin
constructeur._St-Joseph._ _ 9jn

. A VENDRE. — Bouilloire, 5 for-
ces, avee stévilisateur a bouteilles

expert en réparations de
toptes marques de laveuses,
tel que BEATTY, CON-
NOR, EASY, ete. Aussi mo-
teurs électriques, engins à
azoline: Johnson et Briggs

Stratton, etc. qui pour complet. S'adresser à M. Auger,
un prix modique vous re- 440 Hôtel-Dieu. 9-16jn
mettra votre laveuse com- gr - -- hale
plètement à neuf.

LUCIEN LALIBERTE
1895, rue Cascades

A VENDRE. — Radio 7 lampes en
{bonne condition. S'adresser à R.
i Lincourt, 36 Girouard, St-Hva-

|cinthe. peLL
A VENDRE. — Petit sedan 1930,
De Soto, propre et trés bien
chausse. S'adresser
Louise. La Previdence.

 

Tél. 1390
Saint-Hyacinthe 

“A VENDRE. — Set en ratin,

 

A LOUER. -— Chulet meublé, si-

3
morceaux. S'adresser à 1500 Pa-
pineau. 9jn

A VENDRE. — Frigidaire “Kel-
vinator” capacité 5 pieds, en par-
faite condition. S'adresser à 460
Concorde. 9jn

 

 

A LOUER  

tué sur le bord de l'Yumuska à St-
Pie, électricité, cau, service d’au-
tobus. Tél, 1027-Rou795-s-3. 9j

A LOUER. — Grund bureau si-
tué au no 575 rue St-Denis, autre-
fois occupé par Me Philinpe Po-
thier. Occupation immédiate si
désiré. Pour tous renseignements
s'udresser à Me Philippe Pothier.
— _Jno-9jn

A LOUER. -— Grande chambre,
meublée, studio, entrée privée.
S'adresser à 460 ave. Hôtel-Dieu,
St-Hyacinthe. gin

 

DIVERS_
PERDU — Porte-monnuie en cuir
rougcûtre, contenant somme assez
importante d'argent et carte d'en-
registrement portant no 15 Papi-
neau. Si trouvé, prière de rap-
porter uu bureau du “Clairon”
435 Mondor. Récompense. __8jn

JOUEURS DE TENNIS,
HATEZ-VOUS!

Nous regrettons de ne plus pou-
voir accepter aucun nouveau
membre donnant son nom par tée-
léphone, Seuls seront acceptés
ceux qui acquitteront leur con-
tribution cette semaine. Notre
court est vuste et bien entretenu
el exclusivement réservé aux
membres. Tout abonnement est
payable d'avance à
Dr R. Rajotte ou F. Chevalier

233 rue St-Pierre
La Providence

Tél.39
   

BONNEfille propre, honnête, dé-
sirant s'engager comme servante
dans une famille n'ayant pas plus
d'un enfant. S'adresser à 21 St-
Michel. Lu_Providence. Sin

PERDUE — Plaque de licence
. 74124 - Rapporter soit à la Sta-
tion de Police ou Bureau du Re-
veru, d'ici à samedi midi. 9jn

VENTE A L'ENCHERE, jeudi le
15 juin 1944, de la propriété de
M. Mare Lassonde, au village de
Rougemont, à 2 heures de l'après-
midi. La propriété comprend lo-
gement et magasin. Pour de
plus amples informations. S'adres-
ser à Notaire Jacques Lafontaine
135 ave, Ste-Anne. St-Hyacinthe.
LL Yin

SERVANTE DEMANDEE. — Sera
employée de 9 h. am. a 8 h, p.m.
Devra coucher chez elle. Travail
restreint. Petit logis, Tél. 1174-M.

LL 9-16jn

AUBAINE. — Magnifiques en-
sembles et robes sport, 14-16 uns.
Le tout presque neuf: à vendre

 

pour cuuse majeure. Belle ocea-|
sion pour renouveler votre garde-
robes. S'adresser au “Clairon”.

__ 8jn

A DONNER. — T'erre à donner.
S'adresser à 1840 rue Sicotte,

 

LE CLAIRON, SAINT-HYACINTHE, P. Q.

Tone.

Tous ceux qui ont lu “Jane
Eyre”, le grand chef-d'oeuvre de
Charlotte Bronte, constateront a-
vec plaisir, en allant voir ce film
au Maska, Mardi, mercredi et jeu-
di prochains, que ce célèbre ro-
man d'amour a êté porté à l’é-
cran suns aucun changement ap-
préciable, sauf pour les longueurs
ut les explications ennuyeuses.
“Jane Eyre” raconte l'aventure

d'une jeune orpheline anglaise
élevée durement dans un orphe-
nat, privée de toute tendresse,
ct qui, un jour, devient la gou-
vernante d'un jeune noble. Dès
iors, l'action se déroule dans un
sombre château où règne un hom-
me dunt la vie est gâchée par
ane femme démente.
A la vue de June Eyre, le jeu-

ne seigneur, Edward Rochester.
dont la vie intense et passionnée
u êté employée à chercher une
femme qu'il pourrait aimer de
toute la force de son ame, s'e-
prend bientôt de la jeune femme.
Après avoir atteint toute la

gamme des émotions humaines, le
roman atteint un sommet, et Un
noir secret que son passé livre
arrache Jane Eyre des bras de
Rochester.
Ce drame puissant, qu'on peut

favorablement comparer à l'im-
mortelle “Rébecca”, met en ve-
dette Joun Fontaine, gagnante du

JOAN FONTAINE FAIT REVIVRE CETTE
GRPHELINE QUI N'A CONNU QUE LA CRUAUTE
DES FEMMES ET LA BRUTALITE DES HOMMES

Dans le grand film “Jane Eyre”, d'après le chef-d’oeuvre de

Charlotte Bronte, à l’affiche du cinéma Maska mardi, mer-

credi et jeudi prochains, en programme double avec “True

To Life”, avec Mary Martin, Dick Powell, et Franchot

  

Academy Award, dans le role de
Jane Eyre, ainsi que le célèbre
Orson Welles, dans le role d'Ed-
ward Rochester, rôle qu’il consi-
dere comme l'une de ses meilleu-
res interprétations. La distribue
tion comprend aussi la petite
Margaret O'Brien, la jeune Peggy
Ann Garner, Agnes Moorheau et
plusicurs autres.

À l'affiche, au même program-
me, le Muska présente une déh-
cieuse comédie, “True to Life”,
mettant en vedette Mary Martin.
Dick Powell, Franchot Tone el
Victor Moore.

L'intrigue de “True to Life”
tourne autour de deux Ccrivains
de lu radio grassement rétribués
mais qui, malheureusement, pos-
sèdent peu d'idées. Voyant le
dunger qui les menace de perdre
leur position, ils se mettent à la
recherche de nouveaux sujets. Ils
pénètrent ainsi chez les Porter,
une famille bourgeoise qui, sans
le savoir, grâce à la radio, de-
viendra célèbre aux quatre Coins
des Etats-Unis. Une intrigue sen-
tinentale entre Dick Powell, un
des écrivains, et Maury Martin. lu
fille Porter, ajoute un grand in-

prérêt à l'action.

Un cartoon en couleurs de Walt
Disney, “Contrarv Condor”. com-
plète ce programme. 
 
 

et Marjorie Main.

En octobre 1942, quatre jeunes
femmes partirent d'Hollywood
pour entreprendre la plus grande

SEOUR JILLS IN À JEEP” RACONTE
LA MERVEILLEUSE AVENTURE DE QUATRE
ETOILES DU CINEMA AMERICAIN
“Four Jills in a Jeep”, au Maska, les 11 et 12 juin prochains:

au méme programme: “Rationing”, avec Wallace Beery

“How blue the night”.
me”, You send me”, etc.

Outre les étoiles ci-haut men-

“Crazy

9 JUIN 1944

 

  
“PAS DE VOYAGES

INUTILES!
Vous et vos baguges occupez une

pluce qui devrait appartenir à nos

troupes. Qu'en savez-vous? Vous pre-

nez peut-être lu pluce d'un permission-

naire dont c'est le dernier congé.

D'autres n'ont pus revu leurs foyers

depuis un an et ils ont hâte d'arriver à

lu maison, Si vous prenez leur pluce,ils

tnêmedevront se fenir debout—ou

reser sur le quai de la gare.

Alors, songeons donc à nos gurs en

lis font tout pour nous.

Pourquoi à notre tour ne pas fuire

quelque chose pour eux et ne pos

voyager inutilement 2?"

uniformes. 
aventure de leur vie: jouer dans tionnées, la distribution comprend
les camps militaires d'outre-mer. Jinuny Dorsey. ct son orchestre.

C'élaient Kay Francis, Carole 1 Phi) Silvers, le nouveau chanteur

Landis, Martha Raye ct Mitzi Dick Haymes, ainsi que. comme
Mayfair. En avion, elles firent là jartistes invités Alice Fave, Car-

traversée de l'Atlantique, et se:men Miranda et Betty Grable, Le
rendirent en Angleterre où elles ‘célèbre George Jessel agit comme
donnèrent des spectacles pour di_imaitre de cérémonie.
vertir les soldais. En route. elles!
iouèrent aux Bermudes et on Is-| . fick
lande. Plus tard, comme les ar- Uae watre brillante comédie.ba-
mées alliées avaient libéré le sée cette fois-ci sur les difficul-

Le second film i Vaffiche est |B 
nord du continent africain, elles
ajoutèrent ce territoire à leur
itinéraire.
“Four Jills in a Jeep” est l'a-

tés et ennuis que cause le ration-
nement. “Rationing”. avee Wal
ince Beery et Marjorie Main ra-
‘conte les aventures d'un proprié-
taire de magasin et de sa voisine. daptation cinématographique de

ce voyage. Inutile de dire que ce
{film comprend autre chose qu'un
récit de voyage: plusieurs scènes
de grande comédie rehaussent
l'intérêt da film: de plus. les spec-
lateurs auront le plaisir d'enten-
‘dre interpréter par les vedettes
jet par le chanteur Dick Haymes
{plusieurs succès de la chanson
;moderne.  Mentionnons: “How

directrice du bureau local de ru-
tionnement. Ceux-ci sont cons-
tamment occupés à se quereller
tandis que leurs enfants sont fol-
lement épris l'un de l'autre. Les
,mésententes, toujours très amu-

,santes. se réglent bientôt à la su-
tisfaction de tout le monde.

Un sujet court, “Bugs Bunny
and the Three Bears”

‘Ymany times do | have to tell vou”, cet intéressant programme.

À OIAMENTS
ET ANNEAUX DE MARIAGE

BlueRiver
Veped lossechment da

Paques

ses magniliques bagues
et ettionces   

   
 

CADAVRE TROUVE
DANS LE RICHELIEU
A SAINT-JEAN

Saint-Jean, 5, (Spéciale)
Le cadavre d'un homme aden

fic comme étant celui de M. A-
Aste Beaudin, âgé d'une quaran-
‘ane d'années, à été trouvé ven-
lredi matin dans les caux de la
rivière Richelieu, près de Saint-
Jean. L'identification fut faite par
‘a soeur Eu défunt, Mme C-H.
Masse, épouse du grand connéta-
ble de ce district. Une enquête
ra probablement tenue, dès da.
main, par Un jury sous la pré-
sidence du coroner N -A. Sabou-

“in, MD. Le chef de police Jo-
sevh Morin, de cette ville, fit les
constatations d'usage uvee le dé-
teetive Lucien  Durocher.
Sûreté provinciale du Québec.

OUVERTURE D
 

"UN
BUREAU RENSEIGNANT
SUR LES MILITAIRES
Le département de la Défense

nationale, section de l'armée,
vient d'ouvrir au pare Dessaulles,
en face de l'hôtel de ville, un bu-!

lareau de renseignements pour
population de Saint-Hyacinthe et
des environs. Les parents des
soldats, aviateurs ou matelots
pourront y recevoir les informa tions désirées. Le bureau serou

à 18a Ste-j vert de 8 heures du matin à 9
9jn, hëures du soir.

de lu. à ;
i! comté de Verchères qui ne relève pas de Montréal: les muni-

BING CROSBY CAUSE UNE GRANBE SURPRISE
EN INCARNANT 1’ABBE O'MALLEY DANS “GOING
‘MY WAY”, QUE LE MASKA ESSAIE D'OBTENIR

La direction du cinéma Maska,, Song of Bernadette”. Un sujet
de cette ville, poursuit ses démar, religieux est toujours difficile à
ches pour l'obtention du grand: traiter au cinéma. Le publie sem-
film “Going My Way". el elle es-, ble croire qu'aucun artiste ne fre.
père pouvoir le présenter à la po-, quente l'église. Au contraire, plu-
Lalation du 21 au 25 juin. Bing' sieurs pratiquent la piété. Pour
Crosby. reconnu comme excel- sa part, Crosby est catholique, et
lent “crooner”, est l'étoile de'c'est ce qui facilite l'interpréta-
“Going My Way”. Il a l'occasion ! tion intelligente du rôle de l'abbé
de montrer la souplesse de son |O'Malley. Léo MeCarçy, qui est
talent. Dans le role de Fabbé aussi catholique, à dirigé le film.
“Chuck” O'Malley, jeune prêtre -avue lu collaboration de deux re-
chargé par son évêque de restau- |Tigieux, et il a su éviter tous les
ter la situation finiincière d'une; inconvénients. Lu partie musicale
paroisse catholique d'une partie {comprend plusieurs chants, dont

pauvre de New-York. Crosby ; “Ave, Maria”. “Goins My
Le pitahle cenit aux Way" ne sera présenté dans au-

cause tne véritable SUTPrISE AUX cun cinéma de la provinee de
habitués du cinéma. Son jeu se Québec avant septembre prochain.
compare a cela de Spencer Tra-|Le Maska en aura done la pri-
ev dans “Boys Town” et à celui |meur s'il conclut les démarches

de Dean Peyvramale dans “The ‘en cours.
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| PREPOSE AU PLACEMENT ET AUX RECLAMATIONS,
i CLASSE |, HOMME OU FEMME, BILINGUE,
i Commission d'Assurance-Chomage, S{-HUyvacinthe, PQ.

| SI200, plus le boni de vie chère, moins fes déductions statutaires

i MINIMUM DE QUAITTES REQUISES: Aptitudes peur rece-
voir le public et tenir les dossiers de bureau, ainsi que des
connaissances dans le travail de placement. Concours ouvert
aux personnes demeurant dans le comté de Saint-Hyacinthe:
le comté de Bagot excepté le canton d'Acton: la partie du 
cipalités de St-Hilaire Station, St-Hilaire Village et Saint
Jean-Baptiste de Rouville dans le comté de Rouville.

Toute formule doit être suffisamment affranchie. Les formules
d'inscription, que l'on peut se procurer au bureau de la Com-
mission d'Assurance-Chôèmage, doivent parvenir AU PLUS
TARD LE 14 JUIN (944, à ln Commission du Service Civil,
Ch. 518. Edifice Transportation, 132 ouest, rue St-Jueques,
Montreal.

du ServiceCette annonce a ele autorisée par le directeur
Sélectif National.   
 

LISEZLE JOURNAL “LE CLAIRON"
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et demandez nos prix

Prix spéci

 

BRAY
30 rue Dufferin, Sherbrooke

(Poulets exposés)

HATCHERY

J Ed. Morin, S{-Liboire:
on Oscar Juval, St-Barnabe-Sad

 

ECHOS MONDAINS

(Su te de la page 9)

l'ursenal samedi dernier. 5 juin.
Parmi les personnes présentes, on
remarqualt: le It-col. et Mme Eu-
gene Pavan, le It-col. et Mme Ro-
land Pothier, le major ¢t Mme
Marcel Gosselin, le cupitaimne et
Mme Gilles Simard, MM. et Mmes

N. Bujold, C. Lalalme, Roger Bé-
an, R. Fétourneau, Lucien Dé-
sautels. Mmes IL. Auby. M.-P.

Brauchesne, R. Flibotte. Amédée

Ferland, Milles Réjeanne St-A-
mant, Monique Piché,  Mavie-
Paule Messier, Estelle Allaire,
Madeleine Desnoyers, Therese
Martin, Mary Fyfe, Kathleen
Payan, Yolande Nichols, gan.
Ann Patenaude, Fernande Camp-
dell, Henriette Derome, Claire
Sylvestre. Gaby Phénix, Pauline
Ares, Clémence Gugnon, Claire
Gervais, Laurette Langevin, The-
vse Poulin, Mareele Cote, Jean-
nette Bérubé, Denise Fontaine,
Jeannette Lussier, Lucille Bro-
leur, Jeannette Salvas, Gisele
Dimaine, Jeanne d'Are Tétreault,
Mariette Bernier, Luev Auclaire.*
Yolande Arès, Thérèse Suint-Jac-,
wes, Yvette Cusson,  Fernande
Porras, Yvette Fontaine, Lucille
“aren, Granby, Jenny Bernier,

1. Bernard, Irene Hevoux, The.
‘èse St-Pierre, Thérèse Arès, Iré-
ne Blain, Mile Rathé, MM. HW. Claire Ostiguy se sont rendus à; Thérèse-de-Blainville,

Saint-Hyacinthe,Park, RCN VR. Lucien  Gen-'
dreau, Lorne O'Brien. A. Fyfe, J.
© Charles RCNV.R. R. Ma-
thewson, A. R. Nolan, Jean-Paul Denis, de passage à Saint-Hyacin-- te ville, était de p

“mondville €Larocque, Bernard
Yean-Mare Favreau,
Maurice

Gaudette,
RCN.VR..!

Benoit, Jean-Marie Lo-!
“ange. Clément Simard.  W. L.
Woud. ROCNV.R. E. l'Ecuver.
André Robert, Frank Doucet, Jean-René St-Ger-
main. L. Aubry. C.-E. Leblanc. F.

Qualité certifiée et contrôlée.

immédiatement dans votre intérêt.

À VENDRE
Commandez

Feriver

et imprimés,

al en Juin

Fradet, Gérard Chabot, Roger
Fortin, it. Gilles Jette, Farnham,
Ronald -N. Bill. Hubert Leben.
Gerard Gauthier, Jules Rouleau,
sichel Désautels, Maurice Ber-
nier, Claude Savary, Raymond
Bélanger. Bruno Bellemare, Fd-
tnond-al, Piché, Guy St-Pierre,
Gerard Deslandes, N.-D. Roche-
leau, Montréal, Jacques Patenau-
de. Fo Nash, Laurent Ménard, 1.
Guerin, B. St-Onge.
Déplacements
M. Paul Vullée, officier d'Aca-

démie et vice-président de la
Maison Roger & Gallet, de New-
York. et Mme Vallée étaient de
pussage ces jours derniers chez

cette Ville, ainsi que chez M. et
Mme À. A. Bélanger. Mme Val-

‘lée est la soeur de M. A.-A. Bé-
langer, et M. Vallée est le cousin
‘germain de M. Lucien-C, Vallée.

Mle Suzanne Sicotte, MM. Al-
bert Sicotte et Marcel Bienvenue,

{ de Westfield, VL. ont passé la fin
de semaine à Saint-Hyacinthe.
Mme Joseph Laflumme et ses

filles, Claire, Jeannette et Lise,
lainst que Mme Savoie, ont passé
‘la fin de semaine à Québec et à
Sainte-Anne de Beaupré.

Le Dr et Mile O. Birtz étiient
de passage à Montréal au cours
de la semaine dernière, chez M.

jet Mme Zéphirin Birtz.
Mlle Thérèse Amus, de Mont-

dernière fin de semaine, chez M.
et Mme René Richer.

Propriétaires : Téon Chabot et Simon Matte

375 RUE MONDOR, SAINT-HYACINTHE, P.Q.

retour de Montréal.

Couvoir St-Hyacinthe Certifi€  

 

ott elle
passé quelque temps.

a

Mille Lucile Collette de pussage
Lévis en fin de semaine, chez

su soeur, Mme Bernard Benoit.
Mle Agathe Cordeuu, de Mont

real, était l'invitée en fin de se
maine de M. et Mme J-Bruito
Cordeau.

J
2

Le cupitaine et Mme Jacques
casquet, leur fillette, Jucquel-

ne, de Montréal. de passage à St
Hyacinthe au cours de la semaine
dernière.
:
| M. Léopold Rainville, de Be
locil, à fait Un court séjour dans
notre ville.

i
‘rois-Rivières,

Mile Marthe Lefebvre était a
M. et Mme Lucien-C. Vallée, de | Québre en fin de semaine.

M. et Mme Horace Milot, des
de passage ces

jours derniers chez M. et Mme EF
mile Bouchard.
Mme J. Lussier, de Belueil, e-

tait à Saint-Hyacinthe dernière-
n

Mme Philippe Blain,
mount, de passage en fin de

wnt.
M. et Mie Georges Richer ot

de West-
se

maine chez M, et Mme René Ri
cher et chez Mme E.-H. Richer

leur fils, Frank. de Québec,
M. «t Mme Pierre Ledue ot

tient de passage à Saint-Hyucin
the au cours de la dernière, fin R
de semaine.

M. G. Fontaine, de Saint-Hu-
gues. était duns notre ville ces

réal, de passage au cours de la” Jours derniers,

“de reteur de Rimouski.
Mme Water et son fils, Pierre.

passent
M. Marcel Bonenfant, de Ver. quelque temps chez M. et Mowe

dun, était à Saint-Hyacinthe ent "À. Bélanger.
‘fin de semaine. M. Marcel Rousseau, de Que

M. et Mme Georges Dufresne bee, de passage en fin de semai-
et Mile Adrienne Dufresne, des! He chez su mère, Mme L.-A. Rous-
‘Trois-Rivières, étaient en fin de | Sta.
semaine les invités de M. et Mme
Emile Bouchard.

M. J.-E. Lemaire, de

cinthe la semaine dernière.
Mme Louis Coderre, de Sher-

brooke, a fint un court séjour chez
Mme Rodolphe Philie. “

cemment.
M. et Mme J-A. Ostiguy. Mlle

Montréal à l’occasion du marin- \
ge Gouin-St-Jacques. ‘
Mme Arthur Leblanc, de Saint-

the ces jours derniers.
Mme Omer Philie, Mile Mar-.

the Philie étaient de passage
Montréal la semaine dernière.
M. et Mme Hector Tessier, de

maine dans notre ville.
Mlle Lucille Patenaude est de dains.

1
! Me et Mme Gérard Deluge, de
Montréal, de passage, en fin de

loi

ville, assistait
en Mme O. Duhamel, de Saint-An- compAndrée David, Thérèse Bernier, toine, étant à Saint-Hvacinthe ré- I

Denis, de passage

Drum- ‘semaine chez Me Achille Delage.
,mondville, de passage à St-Hya- Mme René Dauphinais, de St

) a Saint-Hya-
nthe ces jours derniers. ‘
M. Rodolphe-1.. Poulin, de cette

i au congrès de la
agnie d'assurance Canada

fe, à l'hôtel Royal York, à To-
ronto,

à; ville, était de
dimanche dern

JP. Brouillette, |Saint-Jean, ont passé la fin de se- de publier, sans frais,

M. Jean Cormier. de Sainte-
séjourne à

et Mme J.-L. Cormierrents
Mille Henriette Lemaire, de cet

1a assage i Drum-
n de semaiM. Philippe Fournier,decette
bassage à Granby
ier,

La rédactrice se fera un plaisir
toutes nou-

velles concernant les Echos Mon-
Tél. 370.
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; le
duimsuine du caoutchouc synthétique sont incorporées dans les pneus
Dunlop Cablecord S 3 Muis pensez-y bien, il n'y aura pas abondance
de pneus en 1944. Continuez à rester en deça de la vitesse-limite
urdunnée...changez vus pneus de roues deu temps à autre. . voyez à ce
qu’ils suient toujours bien gonflés...et, surtout, faites vérifier vos
pneus régulièrement pur un vendeur Dunlop. DN-3F
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GINGLR ROGERS DANS “ONCE UPON 4 HONEYMOON”
AU CORONA, VENDREDI SOIR ET SAMEDI EN
MATINEE, 2 REPRESENTATIONS SEULEMENT
Second film au programme, James Ellison dans “Army Sur-

geon”.

Ginger Rogers € Cury Grant de tragédie, de satire, de panto-
tiennent les principaux rôles du mine, d'action et de roman sen-
film “Once Upon u Honeymoon”, ; timental. Outre les vedettes pré-
qui sera montré au cinéma Co-| nommées, la distribution com-
rona vendredi soir et samedi a-, prend Walter Slezak, dans le rôle
près-midi seulement. Le film ra-|du baron, Albert Dekker, Albert
conte une série d'étranges aven- Basserman, Ferike Boros et Nu-
tures, tantôt joyeuses, tantôt mal-‘'tasha lytess.
heureuses, où l'amour, lu haine,
l’espérance se partagent la place.
l'histoire, qui débute en 1958. est
celle d'un correspondant radio-
phonique américain qui couvre

l’Europe, d'une reine américaine
du burlesque, se faisant passer
pour une jeune fille mondaine, et
d'un baron autrichien aue la dan-
seuse épouse et qui fait le jeu de
lu cinauième colonne en prépu-
rant l'invasion allemande de son
pays ct d'autres. Le correspondant
s'emploie à surveiller les activi-
tés du baron et le montre aux
yeux du monde comme un parti-
sun d'Hitler. 11 s'éprend en même

 

de second film au programme
s'intitule “Army Surgeon”. Une

rend en France comme garde-ma-
lade. Elle est assignée a un hôpi-
tal dirigé par un chirurgien spe-

cialisé dans les opérations au cer-

veau. Elle l'appuie pour inciter
le colonel à transporter l'hôpital
plus près du front.  L'intrigue
commence vraiment quand un a-
viateur. que la garde-malade u
connudans la ville où elle demeu-
vail, est descendu par l'ennemi à
proximité de l'hôpital, Les scènes
suivantes captiveront le specla-
teur. Outre Jane Wyatt, la dis-

temps de la danseuse ce qui donne hl J : San
lieu à des scènes plaisantes, LelTibulion comprend James Ellison,
filen est un mélange de comédie, Kent Taylor et plusieurs autres.

“THERESE MARTIN", AUCORONA
DINANCHE ET LUND, 11-12 JUIN

 
 

Second film au programme: “Sur le plancher des Vaches”,

avec Noël-Noël.
\

Genevieve Callin, Madeleine So-
rin, Lucien Gallas, Camille Bert

Le filen “Thérèse Martin”, qui
prendra l'affiche au Corona les 11
«1 12 quan, est le récit complet, el Joffre.
authentique, de la vie de sainte, Comme sceond film au pro-
‘Thérèse-de-FEnfant-Jésus. Le rô- gramme, “Sur le plancher des vis
le de la suinte est dignement te-_ches”, comédie des plus spirituel-
nu par Irene Corduy, Une nou- les, dont l'uction se déroule dans
velie découverte de l'écran fran- {les miheux de l'aviation commer-
cuis, choisie par les gens de Li-|ciale et où l'on voit un modeste
sieux, qui ont connu lu sainte et employé de bureau devenir par
qui ont été frappés de lu ressem- jumour un aviateur. Nuël-Noël el
blance. Le film ruconte deux vies Betty Stockfield se partugent les
parallèles: celle de Thérèse et jhonneurs de l'interprétation du
“elle de son  umie d'enfance et {filin, Ils sont admirablement se-
sompagne de couvent. Or la sain- |condés par Raymond Cordy, qui
te ayant dirigé son amie dans les [lui non plus ne donne passa place
méandres de la vie conjugale, il! comme comédien, On ussisteru au
arrive quele spectateur, qu’il suit |dénouement des aventures de

heureux où malheureux, amou-' Noël-Noël, qui sait si bien faire

veux, en santé, malade, désolé où : vire à gorge déployée, Nous vous

pai, peut trouver daus les paru-| invitons à ne pas manquer cet ex-

les de la petite Thérèse une solu- cellent programme double mis :

tion à ses inquiétudes, un raffer-

|

l'affiche les 11 et 12 juin. ;

missement de sa foi, une confian- Les dernières actualités frangai-

  

 

ce nouvelle dans la Vie. La partie ; ses filmées complètent le  pro-
profane du film est défendue par gramme.

he
 

BETTY GRABLE DANS “SWEET ROSIE O'GRADY",
FILM EN COULEURS, AU CORONA,
MARDI, MERCREDI ET JEUDI, 13-H-155 JUIN
Second fin au programme: “The Undying Monster”, avec

James Ellison.

Betty Grable est vraiment l'é-, danses et Jes tours de clint sont

toile du [him “Sweet Rosie O'- tres veussis.

Grady”. une grande comdédie en Virginia Grey, Phil Reagan Sig
couleurs qui passera sur l'écran; Raman, Alan Dinchart sont de lu
du théatee Corona, mardi, mer- distribution, en plus d’Adolphe
credi et jeudi, fes 13-14-15 juin Menjou. Ce film constitue un di
prochain. veutissement  cimématographique

C'est celle vedette qui anime de prentier ordre. ‘Rosie O'Gra-
une store d'amour et d'aven-. dy” fut ane Tenvue que l'on n’ou-
tures de sa seintillante personna- | blie pus... la belle Betty Grable,
lité, Elle wet plus de vigueur, la jeune fille sux jambes parfoi-
d'entrain et de beauté dans Un tes, au sourire qui pourrait faire
pouce de pellicule que nombre de fondre un coeur de glace, Le film
ses concurrentes, Parverde au fai- évoque la ville de New-York en
te de sa popularité, Betty Gra- 1380, avec des personnuges prin-
ble joue le vole d'une actrice qui,’ cipaux dansun music-hall. On ne
après une tournée triomphale en manquera surement pas de reve-

Angleterre, devient lu fiancée du nir Voir ce charmant film en cou-
duc de Trippingham. leur de la populaire actrice Betty

Sum Magee, Un “colummnist”, Grabie. Lo
entre accidentellement en rela-, Comme seconde attraction a ce
tions avec Betty, mais avant que mème programme, l'on verra

“The Undying Monster” mettant
en vedette Jumes Ellison, Hea:
ther Angel, et Juhn Howard. À
première vue, ce film paraît être
une histoire de loup-garou, avec
le motif de Jekyll-Hyde. L'histoi-
re se déroule dans un manoir an:
flais. vers 1900. Tout concourt à

lu réunion ne soit définitive en-
tre l'actrice et le journaliste, bien
des aventures ot des complica
tions se déroulent sut grand :unu-
sement des spectateurs.
La photographie de "Sweet Ro-

sie O'Grady” est un enchantemnent
pour l'oeil, et la musique. les

femme nédecin, Jane Wyatt, sc|”

LE CLAIRON, SAINT-HYACINTHE, p. Q.

répandre le mystère: les hurle-
menis d’un loup en pleine nuit,
les allées cb venues de certains
personnages, une chambre secré-
te du manoir, Une erypte pous-

siéreuse, cle. Les amateurs de
fortes émotions se régaleront. Les
principaux interprètes sont: Ju-
wes Ellison, Heather Anger, John
Howard, Bramwell Fletcher.

REEDSLANCE UNE PARTIE DE
4 COUPS SURS ET BLANCHIT
GRANBY PAR 4-0. DIMANCHE

 

 

Levandis brille au bâton avec un triple et deux doubles. — Sa.

vary fait compter deux points avee un dodble et un sacri-

fice. — Gamache est expulsé du jeu à la suite d’une agres-

sion contre Aubuchon.

Inspirés pur lu magnifique per- aud Aubuchon alors que celui-ci,
lormance de leur lanceur Reeds, vit su qualité de capitaine de l'é-
qui n'accorda que 4 coups sûrs el! quip: locale, discutait avee l'ar-
aucun but sur balles, en 9 man-lbitre
ches complètes, les joueurs du Voies de coumnuire de celle ren-
Saint-Hyacinthe ont frappé onze! contre:
fois en lieu sûr pour blanchir le’ SAINT HYACINTHE

 

Granby pur 4-0, à ce dernier en- ah pes roa oe
droit, dimanche dernier, dans ane Blanchette. es. 5 0 1 32 0 0
rencontre régulière de lu ligue‘ Suvary. 1b 1 1 213 6 0
Yamaska. Reeds affiche un su- Coodman, 2h sb 1 2 LU
perbe contrôle au monticule of Aubuchon, ceo ob 0 1 2 6 0
Granby n'eut jamais la chance Levanidis, ed L 13 7 # VU
d'être menaçant, Lréard, ae Lu 0 160

Levandis, qui frappe mainte-O'Brien, 3h 1 11 1 2 1
nant pour l'imposante moyenne pitobert, rec. i ll l 4 0U 0
de .500, à dirigé Voffensive des i Reeds, Lane A | 0 4 0
vainqueurs avec un trois-Luts et
une puire de deux-buts tandis que Totaux Se 401 27 13
Savary y allait lui aussi d'une GRANBY
couple de deux-buts et d'un sa- ab pe rouae
crifice. Bréard fut sensutionnel à lédard, en. +0 130600
l’arrét-court, acceptant sepl chan-_St-Onge, ie +0 1 3 2 À
ces sans erreur. Les locaux comp- Cumache, ne 2 0 0 % 1 0
tèrent leur premier point, à la Healey, ree, Go 2 VU 0 5 0
troisième quand O'Brien débuta Peuuremed. 2h + 0 U 1 0 ?
avee un simple pour ensuite vo- Drujen, 1h i ùu | 8% uU 4
ler le second suc et se rendre au l'outhillette, 3h 3 0 1 2 } 1
troisième sur un mauvais lancer,‘ Cabuna. ee 0 0 1 6 1
d'où il compta finalement sur un Deslauriers, (bp 1 0 6 0 0 4
sacrifice de Savary qui réussit un Morisset, eg. 2 0 6 0 00
“hunt” parfait.
St-Hyacinthe  enreeistra son -- .

deuxième bul, à lu sixième, quand totaux 32 0 127 9 5
Bréard cogna un long coup sa- (2) Remplace Gumache à la be
trifice après que Levandis eut (b) Remplace Morisseau à la Te
atteint le troisième coussin sur. sommaire par manche
un trois-buts. Enfin, les hommes:&4;tvueimnihe OUI 001 002-- 4 11
de Aubuchon comptèrent leurs Granby 000 000 000—-6 4
deux dernières unités à la neuvié- Points produits par: Savary 2
me comme suit: Roberts débuta Bréard, Goudman. :
avec un simple pour avancer au}  2%buts: Suvarv 2.
deuxième sur Un sacrifice delDersron. :
Reeds. Savary cogna ensuite un 3-buts: Levandis.
deux-buts pour faire compter. Buts volés: O'Brien, Cabuna.
Roberts ct il eroisa lui-même le} Coups sacrifiés: Savary, Bréard,
marbre quelques instants plus pods. ’
tard sur le simple de Goodman. Laisses sur les buts:

Gamache, le receveur du Gran-‘einthe 9: Granby 5.
by. fut expulsé du jeu à la cin- Buts sur halles
quième manche, pour avoir atta- Jarry 0.

  

 

o
n
—

levandis 2,

  

Saint: Hva-

des Reeds

 

SOIREE DE DANSE AU

Jarry, lane. 30 0 1601.

Retires au baton: Reeds 4; Jar- | Les courts sont maintenant très |
‘achalandés au Golf, et les joueurs|

Manches lancées par: Reeds 9; ne devraient pas tarder à afficher ©
une forme qui leur permettra de

‘se mesurer bientôt avec les meil-
leures équipes des villes voisines

Coups sûrs sur*balles de: Reeds (telles que Granby, Sorel, Drum-
mondville, St-Jean et Sherbroo- . .
ke. Tous les clubs de Saint-Hya- | Reeds lancera pour St-Hyacinthe

jemnthe et de l'étranger, désireux |
de rencontrer l'équipe du Golf au} .
teurs de l'été, voudront bien s’a- |tinthe de

lan- | dresser à M. Albert Ravmond,

ry 8.

Jarry 9.
Mauvais lancer: Jarry.
Balle passée: Roberts.

| 4; Jarry 11
Assistance: 600.

| Durée de la partie: 2.03. |
Avbitre au marbre: Messier: ar-

bitre sur les huts: Pelletier. |
Lanceur gagnant: Reeds:

|
cear perdant: Jarry. 858-M.

. i

TOURNOIREGIONAL

CIN&

parte régulière de la ligue de
Baseball Yamaska. La rencontre

commencera à six heures sur le

terrain du pare Laframboise11

est probable que Reeds sera duns
"lu boîte pour les locaux lors de
cette partie, quoique Sporn puisse

om egalement être envoyé au monti-

Le Chambly et 1e Saint-Hya- deAeede
Oscar Aubuchon en Lins dimanche dernier alors gue

tél. viendront aux prises dimanche [nos porte-couleurs ont blanehf
i prochain, le 11 juin, dans une Granby pur 4-0

CHAMBLY VIENDRA
JOUER ICI 4 6 H.
DIMANCHE. LE Il

 

OE CROQUET AU CLUB
LES MARCHANDS

Un grand tournoi régional de
croquet se tiendra sumnedi soir, à
heures, au clubs Les Marchands,

| derrière le palais de justice de
jeette ville. Les virtuoses du mail-
let de lu ville et de la région se

{feront la lutte. Des prix en ur-
focal seront décernés aux vain-
(queurs. Tous les joueurs intéres-
;ués pourront prendre part zu tour-
{noi, et les amateurs sont invités à
| ussister.

ST-HYACINTHE BAT
LE PATRO PAR 133

: I

Le club de baseball Saint-Hvi-
cinthe, dirigé par Oscar Aubu-
chon, a défait celui du Patro par

jie score de 13-3, jeudi soir dernier,
ju Patronage dans une partie
d'exhibition. Reads a été le lau-

| vr victorieus.
- et

PERRE

 

 

  

a
.
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GOLF, DEMAIN SOIR [
telte soirée marquerz l’ouverlu- | À

ve officielle de La saison du ten-
ais au Golf.

Le président de la section du
tennis au club de Golf. M. Albert
Raymond, annonce pour demain,
le 10 juin, la tenue d'une soirée |
deo danse marquant l'ouverture
sffictelle de la saison de tennis au
Golf. Tous les jeunes de même
que leurs aînés sont cordialement
invités à assister à celte réunion ||
{à encourager de lu sorte lu[f!
vause du tennis en notre ville. ;
Comme il a été impossible del

“assurer les services d'un orches-
tre on a décidé de mettre la “boi-
te à musique”, (comme diva
lean Narrache), gratuitement à
ta disposition des invités.

   

BUREAU ET ENTREPOT:
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Geo. Chapdelaine
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LS ENRG.
1100 AVENUE DESAULNIERS

  

et Bitumineux

Toutes Grosseurs.

Toutes Catégories.

Td OS
PROPRIFTAIRES :

René Saint-Pierre      
     T-HYACINTHE, QUE.un TEL. 332

 

 

 

 Programmes de la Semaine |G
 Weekly Programs  
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REPRESENTATIONS SEULEMENT
SHOWS ONLY

VENDREDI, Soirée - SAMEDI, Matinée
FRIDAY Evening -SATURDA

Tense Vi.:h the Reckless Emotions
of Those Unafraid to Die!

a

P ce
Ee Te

oftheArmyMedi
Corpsand ere
uise who shared

their everyperil]

 

   

    
    

 

      

 

   

Dimanche et Lundi, 11 - 12 Juin
Continuel Dimanche

 

LA SEULE VIE
CODOMPEEWEDE NN)
Late

 

    

  
      

    
   

    

SAINTETHERESE
LLISHEUX

LUCIEN GALAS
AIMOS

MADELEINE SORIA

ic

GENEVIEVE CALLIX
PIERRE FEUILLÈRE

JOFFRE
ex

CAMILLE BERT

 

Seconde attraction

OÙl'amour PEUTCONDUIRE
LimosVLLITE

BETTY STOCKFELD
—_——-- RAYMOND CORDY
«77 PAULINE CARTON + + BADALO

 

Tuesday - Wednesday - Thursday
MARDI - MERCREDI - JEUDI June 13-14-15 Juin

BETTY GRABLE us
ROBERT YOUNS “(2

  
    

   

  

 

REGINALD GARDINER
VIRGINIA GREY

PHIL REGAN
Directed br Irving Cummings

À

\
Ÿ E

s

Seconde attraction

   
 

SUR LA Comédie dramatique en 3 actes de Henry Deyglun.

SCÈNE! SAMEDI. 10 JUIN. A 8.30 HRES

Vie de Famille - 1944 ou "C’EST UN MAUVAIS GARÇON"
RÉSERVEZ VOS BILLETS MAINTENANT. - Il reste encore quelques sièges.



8x

Afin de tenir

à ses promesses Le Cinéma MASKA ti

LE CLAIRON, SAINT-HYACINTHE, P. Q.

offre pourcette semaine un
‘es beau choix de programmes

9 JUIN 1944

 

Pour Vendredi et Samedi
Samedi, Continuel de 1 hre a fermeture
 

  

  
   
  

    
   

Quelle idée pouvait avoir cet-
te femme, qui humaine aprés
tout, était devenue la plus
grande terreur de Londres!

Nouvelles aventures !

Nouvelles horreurs !

verve étourdissante…. bondée
d'effets de surprise et agré-

mentée d'une attachante
idylle !

f 3 3 3 Y

o REEN

FC NEERS
"SL  PIONE

| APR THESONSvigne BROS-

— EN PLUS —

13ème CHAPITRE DE LA SÉRIE

"The PHANTOM"
— - A ua es es di -. -—

"THE SCREW BALL" Caricature en Couleurs

TOM
MC TYLER 

2 Gros Films à l'affiche DIMANCHE et LUNDI -
Le Premier Film Musical du Genre. Il est Mirifique!

Faîtes une tournée outre-mer avec ce contingent de ravissantes vedettes

d'Hollywood, afin de distraire nos gars de l’armée active !

     

: \
XL CAnlurr FOX
© nere

    
    

 

   
  

  

a Featuring KAY F C

WN5GAROLE LANDIS « MARTHA RAYE |
NS win No MITZI MAYFAIR as “THE FOUR JILLS"

 

el JIMMYRORSEY and his Orchestra » JOHN HARVEY 7 J

A PHIL SILVERS and introducing DICK HAYMES &5 den

pairSrATARTTRAPTaryrrr

 

    JA “Directed by WitLIAM À SEUER À GEORGE JESSEU Master ofCevamanies À : 3
Praduced by IRVING STARR

  
pS 2RR

hywi

UNE AVENTURE SENTIMEN- €
TALE QUE TOUTE FEMME 4%
SERAIT PRETE A VIVRE AU /
PRIX DE MILLE MORTS !
Un amour étrange,fatal... violent comme À

         

 

Pour 3 Jours seulement MAR.- MER. -JEU. -
; I

     

 

    

       

le vent qui hurle a travers la lande déser- 4

te où ils se connurent... dévorant comme [gs 0
\ a poles flammes qui consumérent le chateau 3

mystérieux et incendiérent leurs deux [Kg

ORSON WELLESas "EDWARD ROCHESTER” ‘

coeurs !

3
a
d
.

A
s
e

JOAN FONTAINE

NN
Ais

7

_, cononvrex 1,

 

— 2°me FILM —

Un Magnifique Paquet surprise pour vous

tous... bourré de gaieté, de musique et

de nouveautés pour toute la famille !

ARY/ / FRANCHOT

MARTIN* ONE
VI ex 18‘ ACTOR

POWELL « (YOORE
Dick Powell et Mary Martin chautent

3 chansons à succès daus ce fihn !

 
[3

+ SS> Wall Les plus grands

 

   
  

   
% Margaret O'Brien
Pegay Ann Garner- John Sutton ’

Direcled by ROBERT STEVENSON
WILLIAM GOETZ in Charge of Production

, Screen Play by Aldous Huxley,
Robert Stevenson and John Houseman

 

REPRESENTATIONS CONTINUELLES DIMANCHE
DE MIDI A MINUIT

Un Antidote contre le fameux Rationnement...

c’est la comédie la plus opportune de l’année !

Ces deux impayables

comiques font de nou-

    

  

   

  
  

veau équipe dans une

bousculade d'épisodes

drolatiques et roma-

C'est dire

que le RIRE n’est pas

nesques |

rationné !

 

 

   

Marjorie MAIN
‘5 KG Donald MEEK - DorothyMORRIS 7

BRN

rivs Bug Bunny & the 3 Bears" Caricature

MATINEE MERC.
A 2.00 HRES P.M.

 

 

 

 

Ce film qui sera un des plus grands suc-
cès de l'année. vous est présenté en | |

artistes dramati-

|

Primeur au Canada, et à prix régulier.
ques de l'écran

Ce grand drame en musique passera sur notre, |animent le plus ‘ AvaI = écran durant 5 Jours consécutifs, c'est-a-dire [os
émouvant de;-, MAR. - MER. - JEU. - VEN. - SAM. :
tous les récits ! 20 - 21 - 22 - 23 - 24 JUIN |

Très Spécial : Il y aura représentation |
continuelle tous les jours de la semaine |

de 1.00 hre a 11.00 hres P.M. |

 

Surveillez nos annonces a
venir pour pus de détails

—
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A Paramount Picture with SW 2%

BING CROSBY
BARRY FITZGERALD - FRANK McHUGH - JAMES BROWN
SEAN HEATHER - GENE LOCKHART « PORTER HALL x

FORTUNIO BONANOVA =5
an Moducod vod Burocted dy )

RiséStevens| Leo MeCarey A
B. G. DESYLVA,Executive Piosacer + Sciten Play by Frank Butler sed Frosh Cored

Tendre idylle
entre

Jim Brown ut
Jean Heater.

Barry Fitzgerald
dont le talent A

méritera un
prix de l'’Acu-

démie.  
En | Des Sujets Courts très choisis
Plus | complèteront ce programme extraordinaire         

(Les résumés de ces programmes en page 4)
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LES NOUVELLES INDUSTRIES DE L'UNION NATIONALE

C'était done au soir du 27 juillet 1938, alors que les amis de
l'Union Nationale étaient encore ivres de victoires, ete. qu'était
convoqué à Pierreville, comté d'Yamaska, un grand ralliement agri-

+ cole pour poser avee grand éclat et grand déploiement de force
politique, la pierre angulaire d’une nouvelle industrie laitière qui
devait faire s'épanouir l'agriculture des alluvions de la rivière
Yamaska ct ses tributaires.

Cette grande entreprise essenticllement  canadienne-frangaise
était lancée par des gens qui avaient obtenu la coopération la plus
bienveillante des autorités gouvernementales du temps. On avait
fait appel à toutes les bonnes volontés pour que la foule y assistät
en nombre. M. Duplessis, désireux de remplir une de ses promesses
électorales, avait ordonné que les ponts payants seraient, pour ce
jour, ouverts gratuitem.nt au public se dirigeant vers Pierreville.
La cérémonie débuta par un banquet somptueux dont le menu
comportait les crus les mieux choisis et tous les breuvages en usage,
sauf le lait. On fit placer aux tables d'honneurles fidèles serviteurs
du gouvernement non corrompu. Quant aux autorités en industrie
laitière et aux cultivateurs intéressés, ils finirent par se trouver
timidement une place dans les coins de la salle. i

C'était au temps ou quelques députés de l'Union faisaient leur
voyage ad limina en Europe dans l'intérêt des cultivateurs de leur
comté. et dans le but d'étudier les marques de cigares et les menus
d'hôtels des différents pays qu'ils visitaient. Le Premier Ministre du
temps, plusieurs ministres de la Couronne et des députés étaient
naturellement les orateurs du banquet. M. Patrice Tardif, qui arri-
vait du Danemark, était tout naturellement venu nous faire part
des observations profitables qu'il avait faites au pays de la coopé-
ration. Le thème de toute cette séance inaugurale d'une industrie
agricole dans Québec était: “Nous, de l'Union, allons aider les nôtres.
A partir de ce jour, le cultivateur a fini d'être un crève-faim”. A-
vant, durant et après le banquet, les libations se succédaient les
unes après les autres. Un service efficace de thuriféraires assu-
rait un service ad libitum de John Dewar, de caribou, de cocktails
et de vins mousseux, si bien que les gens ont fini par oublier assez
facilement l'industrie laitière, à partir du milieu du banquet jus-
qu'aux petites heures du matin. Jamais on n'avait vu un aussi
grand déploiement d'éloquence ct de vantardises au cours d'une
réunion de ce genre.

EPILOGUE

Quelques semaines plus tard, un camion était dépêché sur les
lieux pour aller chercher la pierre angulaire qu'on avait posée si
solennellement et… la faire disparaître. Jamais plus on n'entendit
parler de cette industrie.

UNE REDUCTION GENERALE DES TAUX DE L'ELECTRICITE

La Régie des services publics de la province deQuébec, a an-
noncé le 2 juin dernier que, dès le 15 juin, la Shawinigan Water and
Power Company et ku Quebec Power Company abaisserunt les taux

 

 

 

 POURrecevoir les garsenuniforme,
vous n'avez pas besoin de rafraichis-
sementscoûteux. Servezdes Christie's
Graham Wafers avec du fromage ou
des confitures et voyez les gars “jeter
l'ancre” et s'installer. Pas surpre-
nant! C’est pour leur vraie saveur de
“Graham” que tout Je monde rede-
mande de ces biscuits Christie. Ils
sont bons n'importe quand—essayez-
les bientôt,

CHRISTIE, BROWN AND COMPANY,

  

   

    

   

   

 

   
 

Biscuits Christies
AN . Si 7

TARTES SANS PÂTE
Mettez un lit de Christie's Graham Wafers au fond d’un moule à
tarte légèrement graissé, en en coupant quelques-uns pour les
adapterà la forme du moule, ct cn remplissant les interstices avec
les miettes. Coupez d'autres biscuits cn deux et placez-les debout
tout autour du moule. Et vous avez là votre croûte de tarte!
Remplissez cette croûte de tarte en Christie's Graham Wafers de
crème au chocolat, au caramel, ou de toute autre creme à votre

Boût. Faites refroidir et servez, Vous verrez que chaque part de
a tarte se sert intacte. !

MACHETEZDEES SD ÉPARGNE-DE.
het SERRESECTE /   

LE CLAIRON, SAINT-HYACINTHE, P. Q.

de l'électricité qu'elles fournissent æux petils consommateurs. La
Régie estime que cette réduction, si l'on tient compte de celles que
ces deux compagnies avaient consenties l’an dernier et de celle que
l'on se -propose d'obtenir de la Gatineau Power Company, fera éco-
nomiger $1,000,000, bon an mal an, aux petits: consommateurs d'élec-
ricité.

Comic on le voit lu nationalisation par le gouvernement God-
bout de la M.L.H. and P. et la décision de l'Hydro-Québec, que pré-
side l'hon. sénateur T.-D. Bouchard, de diminuer les taux de l'élec-
tricité 4 Montréal, a les plus heureux cffets un peu partout.

La Shawinigan Water and Power a réduit ses tarifs dans toutes
les régions qu'elle dessert pour trois catégories des services qu’elle
accorde: la consommation domestique, la consommation commerciale
et la consommation dans les usines où l'on utilise moins de 250 che-
vaux-vapeur. La Quebec Power, de son côté, a diminué ses tarifs
duns quatre services et elle a adopté la politique des tarifs uni-
formes. :

On donne à entendre que ces réductions de taux sont conformes
à la politique que poursuit la Régic des services publics de diminuer
d'une façon générale le coût de l'électricité et surtout les déboursés
des petits consommateurs dans ce domaine.

UNIFORMITE ET GRATUITE DES MANUELS SCOLAIRES

Le secrétaire de la province à exposé en Chambre le plan de
l'instruction publique du gouvernement, qui est une évolution par
étapes. Il a’été précisé que la nouvelle loi n'affectait pas les institu-
tions indépendantes mais uniquement les écoles sous la juridiction
des Commissions Scolaires, que les manuels seront choisis ct ap-
prouvés par le Conseil de: l'Instruction Publique dont le gouverne-
ment ne fera que ratifier les décisions. ‘

Avant que prenne fin la dernière session de la 21e légistature, le
gouvernement provincial a passé une importante loi qui ne man-
quera pas de rejouir les chefs de familles, surtout de familles nom-
breuses qui, à chaque année, voyaient arriver avec appréhension
l'ouverture des classes.

En effet, avec l’arrivée de septembre, le père de famille devait
irrémédiablement prendre sa paye d'une semaine, ct parfois plus,
pour acheter des livres de classes à ses enfants, vu renouveler pres-
que tous les manuels, par suite d'un changement d'école, ou de
paroisse.

La nouvelle loi du gouvernement sur I'uniformité et la gratuité
des manuels scolaires comble cette lacune, comme on peut le cons-
tater par les deux paragraphes suivants extraits de la loi:

1.—Au fur et mesure qu’un manuel auru été déclaré obligatoire
par le Conseil de l'Instruction Publique, les commissions scolaires
devront le fournir gratuitement aux élèves de leurs écoles et le
gouvernement paiera 90 pour cent du coût de la gratuité (le bill
disait 80 pour cent);

2.—Pendant le temps que les commissions scolaires fourniront
gratuitement les manuels de leur choix aux élèves de leurs écoles,
le gouvernement paiera 75 pour cent du coût de la gratuité (le bill
disait 50 pour cent).

Le secrétaire de la province. l'hon. M. Hector Perrier, à déploré
les attaques faites contre les réformes scolaires par des gens qui se
cachent sous l'égide de sociétés secrètes pour répandre des calom-
nies sur les hommes qui veulent servir leur province consciencieu-
sement.

 

 

Le lait que nous buvons

Ci-après le rapport des échantillons de lait prélevés à la Laiterie
*‘Maskoutaine le 30 mai 1944:

LAIT PASTEURISE:

Pour classifier le lait pasteurisé, on tient compte de la teneur en
tolibacilles:

Classe A: Oà 20 colibacilles par 100 cc.
Classe B: 21 à 200 colibacilles par 100 ce. .
Classe C: 200 colibacilles et plus par 100 cc.

Les résultats du phosphatase s'interprétent comme suit:

Mg. par 0.5 cc

01 a .4
. eer .05 à .08

cht evr sentsneneens plus que .08

 

Pasteurisation efficace (145"F 30 minutes)
Pasteurisation douteuse
Pasteurisation défectueuse .

   

Bactéries Colibacilles Matières Phospha-
. ; . Par100 ce grasses %tes...

PREMIERE PASPEURISATION:

Bassin de réception .……… 120,000 1800 3.7
Pasteurisateur cee ee 11,000
Refroidisseur .... ... ... 7,600 n
Embouteillcuse 13,000 0
Bouteille .... ... ... ... 9,200 0 04

Pasteurisation efficace

DEUXIEME PASTEURISATION:

Bassin de réception ……. 3,500,000 1800 3.6
Pasteurisateur . . 150,000 0 03

Trop de bactéries

TROISIEME PASTEURISATION:

Bassin de réception …… 150,000 1800 1.0
Pasteurisateur 29,000 0
Pasteurisateur .... .... ..... 29,000 0 02

Pasteurisation efficace

 

 

ployeurs ont une égale représen-
tation.
Les Conseils régionaux com-

prennent les Conseils régionaux
du Travail en temps de guerre et
les comités consultatifs du Ser-
vice sélectif. Les Comités locaus|
comprennent les “tribunaux d'ar-

3200,004,000
DANS LA CAISSE
D'ASS.-CHOMAGE

  

u dépassé le chiffre de $200,000.-
000. La Commission d'assurance-
chômage vient d'annoncer que la
Caisse, constituée par les contri-
butions des employés, des emplo-
yeurs et du Gouvernement du
Canada, avait atteint le montant
total de S200,811,213 le 9 mai.
La Caisse accumule des fonds

depuis le ler juillet 1941 alors
que les employeurs et les emplo-
yés ont commencé à verser des
contributions. En vertu de la Loi
sur l'assurance-chômage, le Gou-
vernement ajoute le cinquiëme au
montant total versé par les em-
ployeurs et les employés.
Les modifications apportées à

la Loi lors de la dernière session
du Parlement portait le “plafond”
de $2,000 a $2,400 et prévoyait é-
gulement l'inclusion des person-
nes appartenant à certaines caté-
gories spécifiées de salaire, méme
lorsque leur rémunération totale
dépassait $2,400 par année. Ce
facteur a contribué à augmenter
le nombre de personnes apparte-
nant aux catégories de salaire é-
Jevées, auxquelles s'applique | la
Loi.

Il y aura trois ans le ler juillet
prochain que les cotisations d'as-
surance-chômage se perçoivent au
Canada.

L.A REPRESENTATION
OUYRIERE DANS CES
TROIS ORGANISMES

Les syndicats ouvriers ont
maintenant 352 représentants sur
125 conseils ou comités rattachés
au ministère du Travail, au Ser-
vice sélectif national et à la Com-
mission * d'Assurance-chomage,
C'est ce que révèle un rapport
récemment déposé à la Chambre

La Caisse d'assurance-chomage bitrage” établis sous le régime

 

de la Loi d'Assurance-chômage,
lesquels entendent également les |
appels contre les décisions du
Service sélectif, de même que les
comités consultatifs locaux sur le
placement.

PARUTION DU
MANUEL OFFICIEL {
“CANADA 1944”

|
. Le Bureau Fédéral de la Statis- |
tique annonce la parution du Ma-|

  

nuel Officiel “Canada”. édition de |
1944.
“Canada 1944" couvre les con-

ditions présentes dans le Domi-
nion, de l'Atlantique au Pacifi-
que, en appuyant surtout sur les
aspects actuellement les plus im-
portants. Dans la mesure où l'es-
pace te permet, il traite de toutes
les phases de l'organisation éco-
nomique du pays ctl les statisti-
ques sont autant que possible
maintenues à date. Le texte est
accompagné d'abondantes illus.
trations qui ajoutent à l'intérêt
des sujets traités.

L'introduction donne une revue
du programme de guerre du Ca-
nada, couvrant le développement|
‘et les activités de ses forces ar-,
mées, les mesures financières pri- |
ses et les organismes gouverne-
mentaux créés ainsi que leurs
principale sactivités. Elle résume:
aussi la situation économique du
Canada a la fin de 1943. Cette
introduction est suivie d'un article :
qui décrit l'étendue des ressources
forestières du pays, le taux actuel
d'épuisement et comment nos
produits forestiers ont pu aider la
cause des Nations Unies.

 

. La revue détaillée de la situa-
tion économique forme la matié-:
re des chapitres, sous les diverses {Vent avoir accès qu'à un terrainrubriques des suivantes.

 

des communes par l'honorable pages ; propre.

|
|

 
CANADA CEMENT COMPANY LIMITED

Bureaux—Immeuble Canada Cement Company—Square Phillips, Montréal

 

(teurs, aux étudiants sérieux ct
aux ministres du culte, est dis-
continué parce qu'il est néces-
saire d'affecter à la guerre une
partie aussi considérable que pos-
sible des fonds nationaux et que
ic système de, vente des publica-
tions fédérales doit défrayer le
coût immédiat d'impressiün. i

Les demandes d'exemplaires |
doivent être adressées à l'IMPRI.
MEUR DU ROI, Otlawa, et non,
au Statisticien du Dominion.

-Les timbres-postes ne sont pas|
acceptés et les demandes doivent
etre accompagnées dun bon pos-,
tal ou d'une pièce de monnaie en-
fermée entre deux carrés de car-
ton minee collés ensemble au,
bord.

 

DECES DE LA B. S.
SAINT-ATHANASE A
AGE DE 74 ANS
gtmenoie
Charité, est décédée jeudi dernier |
à l'Hôtel-Dieu de Saint-Hyacin-

 
“the, à l'âge de 74 ans, dont 39 de «
vie religieuse. Originaire de Ste-
Geneviève de Berthier, la défun--
te était fille d'Edouard Désy et de
Marie Cardin. Elle fit profession
à Saint-Hyacinthe en 1906 et pas-
sa la plus grande partie de sa vie;
à Sorel. Elle laisse un frère et
une soeur: MI Albérie Désy, de
Suinte-Thérèse-de-Blainville: Ja
R. S. Désy. (Christine). à l'Hôtel-'
Dicu de Saint-Hyacinthe, Le ser-
vice funèbre fut chanté, à la cha-
pelle de l'Hôtel-Dieu, par M, l'ab-
bé A. Lavallée, aumônier de l'ins-
titution. Au choeur, on reman-
quait MM. les abbés de la Retrai-
te Saint-Bernard et M. l'abbé N.
Benoit. Dans la nef, plusieurs pa-
rents et le personnel de l'Hôtel-
Dieu.

co

IL NY A PAS

CHEZ LES POUSSINS
Plusieurs aviculteurs de tous

ts coins de la province s'alarment
du nombre considérable de pous-
sins qu'ils perdent depuis une
dizaine de jours. En certains cas,
les pertes s'élèvent jusqu'à 35°;.
Beaucoup s'imaginent qu'un nou- i
veau fleau ravages nos basses-
cours el s'enquiérent des mesures
à prendre pour l'enrayer. Inter-
rogé à ce sujet par les journalis-
tes, M. C.-E. Benoit, chef de la
division avicole au Ministère de
l'Agriculture, à fait la déclaration
suivante:

“Nous sonunes au temps de
l'année où l'on entend parler le!

 

 
| plus de troubles et de maladies|
chez les poussins en élevage. Au-i
cune épidémie nouvelle ne ravage!
nos basses-cours, Les pertes que|
les aviculteurs encourent actuel- |
lement sont dues aux mêmes cau,
sus que celles signalées les années!
passées: l'encombrement des co-
lonics, la mauvaise gestion du
troupeau et la coccidiose”.

“Quantité d'aviculteur, précise
M. Benoit, élévent tron de pous- |
sins pour la dimension des locaux
dont ils disposent. Aussi l'encom-|
brement des colonies est devenu ‘
la pierre d'achoppement d'un
grand nombre d'éleveurs. D'autre

: part, les jeunes volailles ne doi- |

 

 

Qu'est-ce que cette

“corrélation” de

conseils d’administration?

UAND vous avez besoin d'un bon
conseil, vous vous adressez à un

ami versé dans les choses qui vous
préoccupent. S'agit-il de consulter un
homme de profession, vous n'hésitez
pas à rechercher le plus capable, H
en est ainsi des compagnies d'issu-
rance-vie, Gardiennes des épargnes
du peuple, elles s'entourent des
meilleurs hommes d'affaires du
Canada.

Souvent, en raison de leurs qualités

et de leur compétence, des adminis
trateurs de compagnies d'assurance-
vice font aussi partie de conseils
d'administration de plusieurs autres

intéressent à un si haut

d'un demi-siècle.

d'expérience.

entreprises à caractère différent; c'est
que le reglement des questions qui

aint des

millions de personnes exige l'inter-
vention d'hommes au jugement sûr

et à l'experience consommiue.

L'assurance-vie, outre les nombreux

aspects qu'elle presente, offre un tien
qui unit votre puissance de gain à
vos besoins les plus lointains - son

action s'exerçant parfois pendant plus

I est de toute importance que ta

direction des compagnies d'asstue-
rance-vie soit confiee à des hommes

ÊSEPI

ef

 Tout bon citoyen possède de

L'ASSURANCE-VIE
Un message des compagnies d'assurance-vie du Canada

L-J44Ri   
 

'D’EPIDEMIF NOUVELLE | d'hygiène. Dès que les aviculteurs
trouvent quelque chose d'anormal
dans leur troupeau, ils doivent
communiquer immédiatement a-
vec leur agronome ou l'inspecteur
avicole de district”.

coc

MOYEN EFFICACE
DE COMBATTRE LA
PYRALE DE MAIS

A ta faveur d'un printemps

semi-hätif, la pyrale du maïs,
l'ennemi numéro 1 de la culture
du blé d'Inde, est à la veille de
faire son apparition. Par suite
d'un hiver peu rigoureux, les au-
torités du ministère de l'Agrieul-
ture prévoient qu'elle causera de
sérieux dégâts cette année si tous
les producteurs ne s'entendent
pas pour faire un bon nettoyage
de leurs champs. Ce travail a été
enrayé, l'an passé, par des condi-
tions climatiques
Aussi les dégâts causés par l'in-
secte ont-ils été légèrement plus
élevés qu'en 1942. Par ailleurs,
aux Etats-Unis, la pyrale a fait
des ravages évalués à 36 millions
de dollars. Jamais dans le passé,
des pertes  iussi considérables

 

n'avaient été enregistrées. Si dans|
pas ; qu'au dernier coton de blé d'Inde.

C'est le seul moyen pratique, ef-

Québee les dommages n'ont
augmenté dans les mêmes pro-
portions, on le doit au bon tra-

défavorables,| 
TRADE-MARK

 
 

La production en masse et les

fusisions de hgnes furent inven-

Travail.
Il en ressort en outre que les

représentants de syndicats sont
tépartis sur 11 Conseils ou comi-
tés nationaux, '19 régionaux et 95 Humphrey Mitchell. ministre du Toutes locaux, rattac és au ministère du
Travail. Dans chaque cas les em-

les sections du Manuel
sont profusément illustrées
taille douce.

Le prix de la publication est de
25 cents l'exemplaire, défrayant
àpeine le coût du papier et de
l'impression. Le prix spécial ac-
corde puparavant aux institu-

, bien drainé et sec. La |
{propreté du parcours est une re.

CR {gle importante à observer si lon |
| veut
|infesces de parasites.
coccidiose. maladie aussi vicille

| que l'aviculture ellr-nême, ost
| tres répandue et fort destructive,
Elle est causée par un manque

Enfin, la

vail effectué par les inspecteurs ‘ ficace et économique de tuer la tées par Eli Whitney pour la pro
municipaux au cours de 1942, Que; PYtale
cultivateurs et inspecteurs coopé-

que les poulets ne soient pas‘rent de la même façon cette an-
née pour conduire la lutte avec
le même succés. Le Dr Georges
Gauthier. entomologiste provin-

duction des ames, a feu, i New

Haven, 1 à aussi inventé la mae
chine à eplucher le coton.

En l'an 1882. le prince Woran- .
zeff vendit sa provision de vin de

cial, donne comme mot d'ordre en Hongrie, vieux de 220 ans au prix
1944: Ramassons ef britlons jus.de $45, la bouteille.

Tokio est la 3e plus grande
ville du monde avec une popula-
ton.du 6.500.000.



HUIT .

 
 

A VENDRE
Meilleur restaurant de la ville

1 ° !lChez Quintal
"en bonnes conditions.

4a S’adresser a

— M. IRENÉE QUINTAL  

DETACHEMENT DE
I’ECOLE NAYALE A CE
SERVICE FUNEBRE
Un détachement de l'Ecole na-

vale de Signaleurs, de Saint-Hya-
cinthe, représentait la marine ca-
nadienne au service funèbre chan-
té lundi matin, à l’églisé Saïnt-
Frédéric de Drummondville, pour
le repos de l'âme du sotis-offiéler
de marine M.-Wilfrid Deters, qui
perdit la vie dans le torpillagé dù
destroyer Sainte-Croix, l’automne
dernier.

LES APICULTEURS
DE LA REGION SE  1325 CASCADES TÉL. 1114

   REUNIRONTLE 11
 

 

 

 
  

Rien ne pourrait tout à Fait égaler a

tranquillité d'esprit que produit une

police de la Confederation Life, car elle

assure la sécurité financière de l'assuré,

homme et femme, et de ceux qui sont à
sa charge.

Les 4,000,000 d'assures que l'on trouve

au Canada sont un témoignage frappant
du désir universel d'obtenir cette tran-

quillite d'esprit, gräce aux avantages de
l'assurance sur la vie,

A INT DE VOIS INURER,

CONSUT TEA

Confederation Life
ssociation

SIGE 

Une réunion d'apiculteurs de la
région se tiendra dimanche après-
midi, 11, à la maison des Frères
du Sacre-Coeur, 2184, avenue La-
framboise. Les intéressés discute.
ront nombre de sujets, surtout
celui de la vente du miel cette

tion del'apiculture de Québec, à
âté invité. Tous les apiculteurs
seront bienvenus.

| —0

M. PAUL PINEAULT
PRESIDENT DE LA LIGUE
DU SACRE-COEUR
M. Paul Pineault a été élu pré-

sident de lu Ligue du Sacré-Coeur
de la cathédrale, à la dernière as-
semblée des chefs de groupe. Les
autres membres du conseil sont:

 

MM. Albérie Jubinville, premier
vice-président; Arthur Plamon-
don. deuxième vice-président:
Marcel Cloutier, secrétaire; Gas-
ton Houle, aussistant-scerétaire:
Maurice Gosselin, trésorier; Ar-
mand Gingras, commissaire-or-
donnateur: Marcel Brodeur, com-
missaire-ordonnateur-adjoint; Eu-
gene Boucher, premier conseiller:
Emile Bonin, deuxième conseiller.

L'UNION S.-JOSEPH
ET LA PROCESSION
(DE LA FETE-DIEU

Les membres du Conseil 208 de
l'Union Saint-Joseph du Canada,
de cette ville, sont priés de se
rendre au sous-sol du Christ-Roi.
dimanche soir, 11, a 7 heures 15,
pour prendre part à la procession
de la féte-Dieu. Les membres sont
également priés de porter l'insi-
gne.
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PETITES NOUVELLES
DE LA SUCCURSALE DE
LA GOODYEAR COTTON

Plusieurs employés de la Goud-
vear Cotton Company, Limited,
de cette ville, viennent d'être dé- SU IAL TORONTO

Representants a Saint Hyvacinthe

Fierce Api, Wo Chapdelaine, Alfred Mercure

Lo J

 
{ | @ Oui, PEPSI-COLA glacé . . » breuvage délicieux,

pétillant, rafraichissant .. . vous revigore, tout en vous
désaltérant. De la première à la dernière gorgée,
vous reconnaissez la supériorité de ce breuvagé
consistant dont la vogue s'accroit chaque jour.

DÉGUSTEZ   

  

 

MARQUE ENREGISTRÉE

q GLACÉ
ILNY À PAS DE MEILLEUR BREUVAGE GAZEUX QUI SOIT EMBOUTEILLÉ

vorés de l'insigne de service. Nous
en publions la liste ci-après: 5 ans:
métiers à retordre: M. Lemieux
Frappier: métier à tisser: MM.
Edmond Saint-Germain, Germain
L'Heureux; 10 ans: métiers à tis-
ser: M. Emile Paquette: 15 ans:
métiers à filer: MM. Amédée

| Chabot, Adrien Armstrong.
*

Le Idée pique-nique annuel se
“|tiendra le samedi, # juillet, au

| pare Laframboise.
e . *

M. Wilfrid  Cousineau a été
nommé contremaitre Qu départe-
ment d'inspection, cependant que

} M. Antonio Bienvenue devient as-
“sistant-contremaitre des métiers à
tisser,

. ° *

Le premier tournoi de croquet
de la saison aura lieu le 17 juin
sur le jeu de la compagnie, Une

| Somme de $10 sera donnée en
prix aux gagnants.

To

LES RETRAITES
FERMEES À LA
V. SJ. D'ARC

 

 

Cr-après la liste des prochaines
retraites fermées a la Villa Ste-
Jeanne d'Ave de Saint-Hyacinthe:

UIN
11 dimanche au 14 — Etudiantes.
30 vendredi au 3 juillet — Demoi-
selles

JUILLET
3 lundi au 5 — Fillettes 12 à 15

ans.
5 mercredi au 7

à 15 ans.
Fillettes 12

7 vendredi au 4 — Dames.
19 lundi au 12 —Fillettes 12 à
15 ans.
28 vendredi au 31 - Institutrices

AOÛT
4 vendredi au 7 — Demoisciles
7 lundi au 10 --- Demoiselles.

11 vendredi au 14 -- Prép. au ma

rage
HE lund au 17 — Dames. |
18 vendredi au 20 — Demoisclles.
25 vendredi au 28 — Institutrices.

LO

TRANSACTIONS
IMMOBILIERES

 

sur la 19¢ avenue,

some de $2,000.

unnéé. M. Méthot, chef de la sce- |

Quatre lots vacants appartenant
aux Soeurs de l'Hôtel-Dieu, situés

(St-Joseph),
vendus à Henri Boulay pour la

Emplacement appartenant à E.
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avenue (Tellier), vendu à Ovilu
Caron pour la somme de $6,000.

Emplacement appartenant à la
succession Pierre Paquet et al, si.
tué sur la 2le rue (Morisson),
vendu à J. B. Gladu pour la som-
me de $12,100.
Terre appartenant à C.-E. St-

Pierre, située en la paroisse No-
tre-Dame, vendue à Lucien A.
Beauregard pour la somme de

Deux lots vacants appartenant
aux Soeursde l’Hôtel-Dieu, situés
sûr la 19e avenue (St-Joscph),
Vendus à Elzéar Provençal pour
la somme de $1,000.
Terrain appartenant à Eugène

Charbonneau, situé à Ste-Made-
leine, vendu à la province de Qué-
bec pour la somme de $286.30.
Terrain appartenant à Lionel

Lamoureux, situé sur la 31e ave-
nue (Tellier) vendu à René Des-
jardins pour la somme de $1200.
Terrain appartenant à Robert

Lafrance, situé sur la 31e avenue
(Tellier), vendu à René Desjar-
dins pour la somme de $1200.

ST-THOMAS D’AQUIN

Mardi, le 6 juin avait lieu le
mariage de M. Roger Bienvenue,
fils de M. et Mme Alexandre
Bienvenue, à Mlle Jeanne Bérard,
fille de M. et Mme Azarie Bérard,
de Saint-Hyacinthe. Ils partirent
en voyage à Baint-Jovite. À leur
retour, ils demeureront à Saint-
Thomas d'Aquin.

—Visitaient leurs parents et a-
mis, dimanche dernier: Mlles Lu-
cienne et Laurette Chagnon, M.
‘et Mme Albert Boulay, de Mont-
réal, M. et Mme Alexandre Gau-
thier, de Plessisville.

SAINT-JUDE
Nous avions parmi nous, di-

manche dernier, 4 juin, M. l'abbé
Léo Sansoucy, préfet des Etudes,
‘au Séminaire de Saint-Hyacinthe,
‘qui chanta la basse raesse à 7.30 h.
—Au prône du la grand'messe,

dimanche dernier, M. le curé À.
Richard remercia bien cordiale-
ment toutes les personnes qui pré-
tèrent leur concours, lors de la
journée eucharistique qui eut lieu
le 28 mai. D'abord, nous devons
un hommage public de reconnais-
sance émue envers nos dévouées
religieuses Saint-Joseph, qui fu-
rent l'âme de cette magnificence….
sans oublier MM. Josaphat La-
moutreux, Victor Roy, Joseph Du-
puis, Jean-Guy Labossière, sgacris-
tin, dont les noms méritèrent d’é-
tre mentionnés.

: —M. et Mme Orian Tarte et
leur fils, André, de Saint-Hyu-
cinthe, étaient récemment de pas-
sage chez M. et Mme Joseph Le-
Blanc, parents de Mme Tarte.
—On nous annonce pour la se-

maine prochaine, le mariage de
M. Rosaire Lemieux, de St-Jude,
fils de M, Emile Lemieux et de
(Blanche Gadbois, décédée), a
Mlle Germaine Dolbec, fille de
M. et Mme Xavier Dolbec, de St-  : Hugues.

9 JUIN 1044

—Egalement pour la semaine|
prochaine, le mariage, de M. Con-
rad Pépin, -de Saint-Hyacinthe, !
fils de M. et Mme À. Pépin, à!
Mlle Ada Messier, d’Acton-Vale,!
fille de M. ct Mme Joseph Mes-|
sier. Les deux conjoints étaient
autrefois de dcette localité.
—Egalement pour la semaine

prochaine, le mariage de M. Ro-;
saire Sanscucy, fils de M, et Mme |
O. Sansoucy, de Saint-Hyacinthe-
à Mlle Rita Bernard fille de M.
et Mme R. Bernard. Les futurs ¢-
poux étaient autrefois de Saint-
Jude. à

Zp
A
4 3A

MME 4. DESMARAIS ~~-
DECEDEEÀ 92 ANS
À SAINT-THOMAS
Saint-Thomas, 6, D.N.C. ,

Mme Ambroise Desmarais, nés|
Phélonise Bouchard, est décédée
dernièrement à St-Thomas d'À-
quin, à l'age de 92 ans et 8 mois.
La défunte laisse trois fils et trois
filles: MM, Ambroise, Hormisdas |
et Emile Desmarais, Saint-Hya-
cinthe: la R. S. rsdeSaintdee|

 

(Emma), des Soeurs de Saint-Jo- 
 seph: Mmes J. Barbeau, (Eugé-|
 

nie); Emery Gauvin, (Rosa), St-
Thomas d'Aquin. Deux socurs lui
survivent également: la R. M.
Bouchard, (Elisabeth), des Soeurs
de la Charité de Saint-Hyacinthe:

rection de MSH. Charvon, La le- Ours-sur-Richelieu, et de M. Fab.

vee du corps fut faite par M. le bé C. Beauregard, curé de Saint-

chanoine À. Trudeau et le service Liboire, comme diacre et sous-dia-
la R. M. Saint-Jean-de-la-Croix, | funèbre chanté par M. l'abbé Gé-cre. Aux autels latéraux, des
(Rosalie), du Carmel de Mont- {rard Lusignan, cure de la parois- messes furent dites par M. l'abbé
réal. Les funérailles eurent lieu} se, assisté de M. le chanoine Do-Elie Renaud, curé de La Présen-
à l'église paroisisale, sous la di-‘nat Cournoyver. curé de Saint-tation. et M. l'abbé L. Sansoucy.

 

 

 

La Southern Canada Power

PRODUIT DES RESULTATS!

Ces grosses listes de paye de guerre ne sont pas

Actuellement, ces usines occupées à la production totale de guerre

ont procuré bien des emplois nouveaux et de grosses listes de payc

aux districts que nous servons...La Southern Canada est vraiment

heureuse de faire sa part dans le développement de cette région.

an. 165 TAUX

on wSe ua

Desure SONT&

power

  

   
‘arrivées par hasard

Bien avant la guerre, nous étions, a la Southem Canada, aux

écoutes et à l'affut de nouvelles industries; nous avons convaincu

plus d'une firme de Grande Bretagne et de l'Amérique du Nord,

de l'avantage d'établir une usine dans les Cantons de l'Est...
t

ehSol
J

G

O. Picard, situé sur la 14e avenue, “Pepri-Cols” est la marque enregistrée sm Canada de Pepri-Cola Company of Canada, Limited
« »  2By vendu a C-E. Leblanc pour la
| FMBOUTEILLE PAR - somme de $9,200. . Cll DlLL TE
: Emplacement appartenant a soocne ’

M. L. LARIVEE, ST-HYACINT Conrad Tarte, situe sur la 8e rue -

| C0 HE, QUÉBEC. (St-Pierre). vendu à Jos. Lussier
pour la somme de $3.800. .

Âves eutoretisn epétirio Emplacement appartenant a
| = —_e- Wilfrid Tanguay, situé sur-la Ale  PrNASDma. er 
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Feuilleton du “Clairon”

La Part du Pauvre
M. DESCHAMPS
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13 (Suite)
Denise prit dans la poche de

$ manteau suspendu à une pa-
ere un petit porte-cartes. Elle en
tira la somme fixée, la remit à
l'ouvrière. ;
—Vous restitucrez. Ce soir mé-

me, la porte de l'atelier et celle
de l’usine resteront ouvertes.
Vous rapporterez les objets dispa.
rus à leur place, Personne ne vous
verra. Sauf -Méreuil, votre con-
tremaître, nul ne saura ce qui
s'est passé, ct nous l'oublierons
tous.

La vieille Ramazin tremblait
comme une feuille d'olivier em-
portée par le mistral.
De ses lèvres blèmes, elle eût

voulu exprimer un remerciement,
dire sa reconnaissance, mais clle
ne trouvait pas de mols assez
forts, ni assez profonds.
Sa main, inerte, n'osait pas

prendre la monnaie qu'on lui ten-
ait,
Elle balbutia:
—De l'argent à vous, gagné par

vous si honnêtement. mademoi-
selle.

' Les larmes la suffoquaient.
Elle ajouta:
—Je voudrais que vous me tro-

viez. Je ne suis pas Une malhon-
néte femme. Avant... avant cela, je
n'avais jamais commis une action
dont j'aie pu rougir. Tout le mon-
de pourra vous le dire au village.
On nous estimait. Le mauvais sort
s'est acharné. La maladie, la mort
sont entrées souvent dans notre
maison. M1 a fallu que ce garne-
ment, qui à des idées abominables
sur la société et sur la propriété,
agisse sur mon Vieux cerveau dé-
labre, pour me faire perdre la
notion du bien et du mal, pour
m'égarer. Je le voyais malheu-
reux. Je me scrais arraché le
coeur de la poitrine pour le lui
donner. Une grand'mère est plus
faible avee lc seul petit-fils qui

lui reste qu'elle ne l'a été avec ses
enfants, 11 lui fallait de l'argent,
encore de l'argent, touiours de
l'argent, el il n'avait pas le cou-
rage d'en gagner. Quand il en
avait, il le dépensait au cabaret.
puis il rentrait chez nous comme
un démon. Le lendemain, il me
;suppljait de lui pardonner et il

3etait dans le désespoir en
he disant qu'il voulait s'engager

1 l'armée. partir très loin, au Ma-
toc ou à Madagascar. Il me faisait
eur: alors, je perdais la raison.

Je me serais jetée dans la boue,
3H aurais marché à l'échafaud pour
Je sauver de ces idées qui me don.
aient de l'épouvante. Jai vole...
Mais c'est fini maintenant. Quand

Mon à été une fois nayé, si on a le
bonheur d'en réchapper, on ne
s'anprache plus jamais de l’eau.

Denise avail écouté cette lon-
ue confession sans l'interrompre.
Après un moment de réflexion,

   
  

  

   

 

 

elle questionna:
—Vous venez de me dire que

votre petit-fils voulait s'engager?
—Oui, mademoiselle. C’est sa

vocation, commeil dit. D'abord, il
veut voir du pays; il veut peut-
être aussi se fuir. C’est moi qui
l'en empêche. Un jour, je ne serai
pas la plus forte, et il m'échap-
pera. Alors, quand il reviendra,
je ne serai plus de ce monde.

Résolument, Denise répliqua:
—Il ne faut pas l'empêcher de

partir, mère Ramazin, au contrai-
re, Ici, votre petit-fils finirait mal.
Laissez-le être soldat, puisque
c'est son désir.
La vicille ouvrière ouvrait des

yeux élargis par l'étonnement ct
par l'angoisse.

—Ce n'est pas que j'aie peur
du service militaire, reprit-elle,
je sais bien qu’il faudra qu'il l’ac-
complisse un jour, mais si loin!
C’est au Maroc surtout qu’il vou-
drait se rendre. Et il y a, à cha-
que instant, des échauffourées par
la.

Il y eut un silence pendant le-
quel l'imagination de la grand’-
mere entrevit tout ce que la guer.
re peut comporter de souffrances
et de misères pour ceux qui en
sont les victimes.

Elle vil son petit-fils tombant
au pouvoir des rebelles, blessé,
abandonné la nuit comme un gi-
bier sur ses fins. Elle le vit muti-
lé, aveugle, diminué dans ses for-
ces physiques, par une maladie
incurable.
Denise réitéra:
—Laissez-le partir. Il se réha-

bilitera à ses propres yeux. Le
régiment est une rude école, mais
qui redresse bien des mauvais
penchants, qui rend le culte du
devoir et de la dignité. où une dis-
cipline de fer est impitoyable aux
faiblesses du genre de celles qui
font, de votre petit-fils, un être
sans volonté. Au régiment, l'ivro-
gnerie n'atténue pas les torts, elle
les aggrave el on la réprime avec
ki dernière énergie, Il y va du
salut de celui que vous aimez
malgré ses fautes. Laissez-le par-
tir, mère Ramazin, encouragez-le
à le faire.
—Ah! je n'ai pas besoin de l’en-

courager, puisque c'est son idée
fixe; mais j'ai peur pour lui. En
ee moment, il est si peu sûr, si
irritable, si désaxé ! Je craindrais
que ça n’aille -mal, là-bas, s’il lui
arrivait des ennuis. Pauvre petil!
Il m'a fait verser bien des larmes,
mais je crois que chacun des
pleurs au’il m'a coûtés m'a atta-
chée à lui davantage. C'est parce
que je le sais différent des autres.
sans force contre ses passions.
plus malheureux auc tous les au-
tres, quand il à de la peine, tou-
jours prêt à se briser le crâne
contre un mur, quand il a un cha-
grin, c'est parce que je sais que
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ARTISTES INVITES DANS “FOUR JILLS IN A JEEP”

George Jessel, Carmen Miranda, Alice Fave et Betty Grable,

qui, dans des numéros spéciaux, font du film musical “Four

Jills in à Jeep”, un autre grand succès en musique. Ce film
passe au MASKA, Dimanche et Lundi, en programme double.

avec Wallace Beery, dans “Rationing”.

   

 LISEZ LE JOURNAL “LE CLAIRON”

ANNONCEZ DANS LE JOURNAL “LE CLAIRON”

que j'ai peur. Je voudrais pou-
1voir. le garder, le couver,Tabriter
contre toutes les choses funestes.
|! est si faible et moi je suis si

icille…. Il faut que je vous l'a-
voue, mademoiselle, si je me gen-
darmepour ne pas le laisser par-
tir, c'est que je crains de rester
isolée. J’agis peut-être comme une
vicille égarée qui n'a plus sa tête,
mais je “n'ai que lui au monde,
mon petit-fils. Et s’il était mala-
de, abandonné, qui aurait-il à son
zhevet? .
Denise répéta avec force:
—TI faut le laisser sulvre son

idée, mère Ramazin,
—Et quand il se sentira perdu,

là-bas, je ‘ne sais en quel endroit
égaré de la terre, il aura.le mal
du pays; j'ai peur de son‘ déses-
poir. .
—Il vous écrira fréquemment

et chacune de ses lettres ' vous
apportera un motif d'être fière de
lui, Il faut échapper tous deux au
mauvais air qui finirait par vous
dévoyer. Faites de votre petit-fils
un bon soldat, ne contrariez pas
ses goûts. Je suis sûre qu’un jour
vous serez contente de lui.
La vicille regarda fixement la

jeune fille. :
Il ne Jui était pas permis de

douter qu’elle ne voulüût son bien.
—Mademoiselle _répondit-elle,

je le ferai, je vous le promets. Et
pour l’autre chose, la somme que
vous venez de im’avancer, je ne
l'accepte qu'à la condition que
vous la retiendrez sur mes ap-
pointements, si vous me laissez
l'espoir que votre générosité ne
me fera point perdre mon gagne-
pain. .
—Sovez rassurée, mère Rama-

zin, et faites ce que je vous con-
seille.

La vieille ouvriére sortit du bu-
reau allégée de l’écrasant poids
sous lequel sa conscience suffo-
quait depuis si longtemps.

Elle avait fait quelques pas,
quand elle s'aperçut qu'elle n’a-
vail pas essayé d'exprimer à De-
nise sa gratitude.
—Mademoiselle, dit-elle, je

vous dois plus que la vie. Il n’y a
pas au monde une jeune fille qui
ait autant de coeur ct .d’intelli-
gence que vous. Vous serez heu-
euse un jour. S'il y a un Bon
Dieu, vous serez la plus heureuse
le toutes les femmes.
Un sourire douloureux crispa la

face de Denise. .
—N'en doutez pas, mademoisel-

le, reprit la vicille, on a le bon-
heur qu'on mérite, tôt ou tard: ne
perdez pas confiance. Je suis agée,
ot si je n'ai pas vu toutes les mau-
vaises actions punies, j'ai toujours
vu les bonnes récompensées.
Dès que la vicille cût disparu.

Denise décrocha le téléphone, de-
manda à Méreuil de lui envoyer
‘a Michotte.
Une petite femme maigre, ra-

‘atince, aux yeux percants et
noirs dans sa figure basanée, en-
tra au bureau.

Elle avait les formes contrac-
tées et nerveuses d’une panthère.
A première vue, on devinait en

7lle, par ses ycux méchants et sa
Houche acide, une ame agressive.

Elle était de ces personnes chez
~ui tout avertit de se tenir sur ses
‘tardes et de. s'éloigner prudem-
ment, si l'on veut éviter le con-
tact cuisant d'une ortie.
Denise remarqua tout de suite

on elle un air triomphant, devina
ww'elle s'attendait à des compli-
ments pour ce qu'elle considérait
sans doute comme un exploit.
Son étonnement fut visible

lorsque Denise, d'une voix ffoide.
‘ui eût dit:
—Vous vous deutez bien pour-

quoi je vous ai fait demander?
—Oui, mademoiselle, ce doit é-

‘te pour ce que j'ai dit à M. Mé-
‘cuil. Ah! moi, ces choses-là, je
1€ puis pas les supporter. Qui au-
‘ait supposé celu de cette vicille
sorcière? J'avais bien vu ses
touches allées ct venues et, ma
foi, je l'ai fait pincer.

Elle sourit, s'attendant à des
“loges, à des compliments.
Denise lui demanda:
—Avez-vous fait part de vos

observations aux autres ouvriè-
‘es ?
—Je m’en suis bien gardée,

2Hes l'auraient prévenue. Elles
m'en veulent toutes et se soutien-
nent entre elles. Je voulais faire
pincer la vicille Ramazin sur le
fait: j'ai réussi, je suis satisfaite.
On dirait, mademoiselle, que cela
“ous fait de la peine ?
La réponse de Denise l'interlo-

qua:
' —Oui, cela me fait de la peine.
l'aurais préféré que vous aver-
issiez  confidentiellement cette
sauvre vicille femme et que vous
ui disicz que ce qu'cile faisait
ait très mal, qu'elle visquait de
‘e faire prendre, d'aller en prison.
l'eût été plus poli que de l'avoir
lénoncée. Vous êtes intelligente,
Mme Michot, vous savez bien que,
juelquefois, sous l'empire de cer-
aines préoccupations, el sous la
ontrainte de certaines misères.
m peut se laisser démoraliser,
‘ommettre des actes graves, que
‘on n’eût pas accomplis dans la
plénitude de son jugement. Mada-
ne Ramazin est âgée et elle est
malheureuse, vous le savez. Pour-
quoi avez-vous cherché à accroi-
tre encore les tribulations de cette
infortunée? La vie n’est douce
pour personne, madame Michot,
rt, entre camarades d'atelier, est-
ze que vous ne croyez pas qu'il
vaudrait mieux s'entr’aider, se
soutenir, plutôt que de chercher à
3e perdre mutuellement ?
Comme une vipère sur laquelle

an eût marché, la Michotte se re-
dressa avce un sifflement de rage.

Alors, mademoiselle, vous sou-
tenez les malfaiteurs? Vous vou-
lez que l'on puisse voler, piller,
mettre à sac les magasins, sans
aucun risque?  Permettez-moi
d'être au moins surprise des dis-
nositions où je vous vois. Com-
nent, je m’arrange pour mettre
‘in aux agissements d’une voleuse
M c'est moi qui ai tort, c'est à
noi que l'on adresse des repro-
~hes ?
Sans se départir de son calme,

Denise rectifia:
—Les torts de la mêre Rama-

‘in sont indéniables.

—Pourtant. vous prenez son
aarti contre moi. contre les hon-
whos gens ?

(A sujvre) 

la vie n'a pour lui que des épines, |

 

LES CONSEILSHEBDOMADAIRES
DE FLOR

Chère Renée,
Comme vous êtes charmantes!

Laissez-moi vous remercier de
tout coeur. Je vois avec plaisir
que vous êtes devenue très sage
et fidèle à vos traitements. Ne
constatez-vous pus que, déjà, vo-
tre teint est beaucoup plus frais
depuis ce nettoyage quotidien a-
vec la Mousse au Citron? ' Dans
quelque temps, lorsque votre peau
sera redevenue moins grasse,
vous pourrez remplacer la Mousse
au Citron par l’Huile des Orien-
tales, celle huile quasi merveil-
leuse qui rend la peau fine et
douce dès les premières semaines
de son emploi.

Je ne conseille jamais les lo-
tions parfumées pour l'épiderme
facial. Le but d'une lotion, lors-
que cette dernière consiste en un
traitement, est de resserrer les
pores ct de donner de l’éclat à la
peau, non pas de la parfumer. Le
parfum est ajouté aux lotions afin
d'en rendre la vente plus facile,
sans tenir compte, dans la plupart
des cas, du but visé ni des résul-
tats à obtenir. Insistez pour une
lotion à base de fruits. Moins elle
contiendra de parfum, le mieux
ce sera.
Une crème fond de teint devient

indispensable dès que vous failes
usage de poudre, puisque le but
de cette crème est d'empêcher la
poudre d’encrasser les pores et
d'irriter votre épiderme; c’est aus-
si de donner un fini doux et lisse.

C'est le moyen par excellence
de dissimuler les défauts de la
peau d'une fagon inoffensive.

Je ne connais pas suffisamment

la composition de la poudre que
vous mentionnez pour être en

mesure de la recommander ou de
la condamner.
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Vous seriez, j'en suis certaine,
émerveillée des résultats qu'on
peut obtenir — même à votre
age — par l'application. quoti-
dienne d'une bonne eréme nour-
rissante et Anti-Rides. Si vous
réussissez à rajeunir votre appa-
rence de dix années, ne considé-
rez-vous pas que c’est un résul-
tat magnifique? De plus, vous é-
viterez par ces traitements régu-
liers, que votre peau ne devienne
flasque, teune et sans vie.
Soyez assurée que je serai tou-

jours heureuse de connaître les
résultats obtenus, surtout après
quelque temps que vous aurez
mis consciencieusement en prati-
ue les conseils que je vous ai
onnés.

Votre:

 

Si vous désirez une réponse
personnelle, écrivez à madame
Flore Chaput, 5600, avenue De-
celles, Montréal. Nous ne répon-
dons loutefois qu'aux personnes
qui incluent une enveloppe adres-
sée et affranchie pour le retour,
sans quoi Vous ne recevrez pus
de réponse.

Tous les produits de l'Institut
de Beauté “France” sont en vente
au Magasin Moderne, 67, rue St-
François, Place du Marché (Prop.
C.-O. Lussier) seul dépositaire à
Saint-Hyacinthe. Une vendeuse
spéciale vous donneragratuite-
ment tous les renseignements
que vous désitez obtenir à ce su-
jet.

 
 

ECHOS MONDAINS
Récent mariage

Samedi, 3 juin, en l'église No-

tre-Dame-du-Rosaire, décorée
pour la circonstance de tulipes,
d'hortensias et d'autres fleurs de
saison, M. l’abbé Arthur Cordeau
pénissait le mariage de sa cousi-
ne, Mlle Hélène Marin, à M. D.
Aubin, d'Outremont. Lejuge E-
mile Marin accompagnait sa fil-
le, ct M. Eugène Aubin était le
témoin de son fils. La mariée por-
tait une robe de crêpe bleu tur-
quoise à corsage montant et dra-
pé sous des noeuds; une petit cha-
peau garni de fleurs de même
ton que la robe ct. un bouquet de
géraniums et de muguets. Mme E-
mile Marin, mère de la mariée,
portait une robe de romain ma-
rin avec incrustations de gros-
grain bleu pâle, une petite toque
de fleurs de même teinte et des
roses rouges à l’épaule. Mme Au-
bin, mère du marié, portait une
robe bleu nuit, avec motifs sou-
tachés blancs au corsage, un cha-
peau de paille marine orné de
fleurs et une touffe de roses-thé
au corsage. Pendant la cérémo-
nie, un programme de chant fut
exécuté par Mmes Maurice Bour-
geois, Rodolphe Philie, MM. Jean.
Bruno Cordeau ct Lorenzo Cu-
ron. Mme Lorenzo Caron touchait
l'orgue, Après la cérémonie, une
réception eut lieu chez les parents
de la mariée, boulevard Girouard,
où les salons étaient décorés de
roses et d'ocillets blancs, de tu-
lipes ct autres fleurs d'été. Les
nouveaux mariés partirent ensui-
te pour un voyage dans les Lau-
rentides. Pour voyager, Mme Au-
bin portait un trois-piêces de lai-
nage, miel brûlé, garni de re-
nard beige, un petit chapeau brun
nt des accessoires assortis. À leur
retour, M. et Mme Aubin habite-
ront Outremont.

Parmi les invités venus de l'ex-
térieur, on remarquait: l'honora-
ble sénateur T.-D. Bouchard, le
major Cécile-Ena Bouchard,
Montréal, le juge et Mme Gusta-
ve Marin, Montréal, M. ct Mme
Eugène Aubin, de St-Antoine de
Lotbinière, M. et Mme Wellie Au.
bin, de Québec, M. et Mme À.
Gingras, de St-Antoine de Lotbi-
nière, M. et Mme Gérard Croteau,
de Montreal, M. et Mme Lucien
Aubin, M. et Mme Jules Aubin,
de Québee, M. et Mme Léopold
Dubé, M. et Mme J. Pelletier, le
notaire et Mme Lionel Leroux, M.
ct Mme Emile Caron, Me ct Mme
"Gérard Delage, M. et Mme Mar-
-c} Audette, de Montréal, Mme
Régis Marin, Mme N.-Z. Cordeau,
1e Montréal. Mlle Ernestine Cro-
teau, Mlie Thérèse Croteau, Mlle
Lucille Marin, Mlle Madeleine
“ordeau, Mlle M.-Laure Guimond,
Mlle Agathe Cordeau, de Mont-
‘éal. M. Joseph Croteau, le doc-
teur Albéric Marin, Me Emilien
Brais, M. Louis Croteau, Me
Georges Cordeæu, M. Jean Cor-
eau, Me Edouard Martel, M.
Gilles Desmarais, M. Gérard I.é-
vesque. de Montréal.
téceptions
Dimanche dernier, 4 juin, Mlles

Gisèle Picard ct Jeannine Dan-
sercau recevaient au Grand-Ho-
tel, à l'heure du thé, à un shower
de verres en l'honneur de Mlle
Marthe Philie, à l’occasion de son
prochain mariage à M. Léo Tru-
del. Les salons étaient décorés de
fleurs de saison. Les invitées é-
taient: Mesdames Omer Philie,
Alcide Trudel, Lac Mégantic,
Raoul Picard, Joseph Dansereau,
Marcel Philie, Marcel Breault,
Guy Saint-Onge, St-Paul d'Ab-
botsford, J.-D. Gagnon, Onawa,
Maine. Louis Michaud, Lac Mé-
gantic, Lucien Trudel, Aimé Tru-
del, Georges Trudel, Raoul La-
marche, Montréal, Arthur Le-
doux, Jean-Louis Phénix, Upton,
Armand Perrcault, Beloeil, L.
Beauchesne, Montréal, Gilles Si-
mard, Gaston Phénix, Jean Lin-
court, Coaticook. René Perrcault,
Albert Boulav. Roland Vandal,
Sorel, Wilfrid Morissette, Arthur
Girouard, Drummondville, Gé-
rard Cadieux; Milles Françoise
Philie, Fabienne Chartier, Pier-
vette Lavallée, Gaby St-Jacques,
Claire Sylvestre, Germaine Phé-
nix, Yvette Morin, Jeanne-Claire
Cadicux. Rence Larose, Raymon-
de-Gauvin, Jacqueline David, Su-
zanne Sicotte, Westfiel vt.

 

Claire Marchesseault, Fernande
Sampbell, Madeleine Gladu. Si-
mone Bienvenue, Alice Sicotle, À -
lice Théberge, Bernadette Pha-
neuf, Marguerite Martin, Denise
Lalonde, Jeannine Rathé, Yolande
Philie, Juliette Picard, Estelle
Dorais, Valleyfield, Gisèle Picard
et Jeannine Dansereau.

Une danse organisée par les da-
mes auxiliaires du Régiment de
Saint-Hyacinthe, au profit des
militaires en service actif outre-
mer ct a Terrencuve, eut lieu à

(Suite en page 4)

“VIE DE FAMILLE 1944”
Ou. “C’est un Mauvais Garçon",
comédie dramatique en trois
actes par Henry Deyglun, au
Corona, samedi 10 juin a 8 h. 30.

 

 

 

, Chaque année, Henry Deyglun
tire de sa grande fresque radio-
phonique “Vie de Famille”, deux
pièces de théâtre. Au printemps:
une pièce physchologique; à l'au-
tlomne: un drarne plein d'action.

Ce printemps “vie de Famille”
a pour sous-titre “C'EST UN
MAUVAIS GARCON" — une co-
médie dramatique cette fois.
Comme l'intrigue de la pièce n’a
pas êté donnée à la radio, nous
en ferons ici que des considéra-
tions assez vagues. Les caractères
sont nettement dessinés. Paloma
est Mexicaine — son fils, Mexi-
cain élevé à Paris. Le Comte de
Méze] comme son nom l'indique,
est un gentilhomme de vicille
souche française. Marius Bonifet,
un Marscillais, et Huguette, une
jeune Canadienne. Tous ces êtres
ont été touchés de façon diverse
par la guerre. Chacun en était à
un degré d'évolution différent, et
chacun fut touché dans son re-
gistre. Tous, sont de braves gens,
mais un monde les sépare. C'est
par l'opposition des caractères
que le drame se crée. De Mézel

en est à l’ascétisme…. Faloma au
sentimentalisme… Francisco à la
fantaisie, Marius essaie d'être
bienveillant..… Huguette, par dé-
ception sombre dans le pessimis-
me. Un dénouement imprévu met
les personnages d'accord. Mais
avant d’arrviver & ce denouement,
on assiste à des scènes d'amour, à
des drames et à des scènes comi-
ques qui viennent, au bon mo-
ment. atténuer la tension drama-
tique de l'auditoire.
“C'EST UN MAUVAIS GAR-

CON” met en- vedette Marcel
Journét, avec Miu Riddez, Hu-
suctte Oligny, Renée Lorraine,;
René Verne et l'auteur Henry
Doyglun. Ces artistes qui ont été
entendus à la radio depuis l’au-
tomne ont plu au public. Le poin-
tage du programme nous l'affir-
me, Reste à les voir à lu scène. La
fine élégance de Marcel Journet,
le charme de Min Riddez, grâce
au fin talent d'Huguette Oligny,
la fougue et la sensibilité de Re-
né Verne, la mignonne Mignonne
que jouera Renée Lorraine, la
bonhommie du Marseillais Henry
Deyglun, tous ces artistes sauront

 

—
—

 
 

  

        
      

 
      
   

 

REDDY DIT:
‘Aidez ceux qui servent votre
pays, pat vos achats réguliers

de timbres et de certificats
d'épargne de guerre.”

TETmeeTtait!

ARNSSRR

nous n'en duutons pas, satisfaire |
l'élite et le grand publie. Ne mun- à la

Réservez maintenant vosbillets
Pharmacie Lanctôt. Tou-

quez pas les spectacles de “C’est jours à prix populaires: Réservés
un mauvais garçon”. , 75e, Général 50c, taxes comprises.

nN

a

“Je reste ‘régulier’ avec All-Bran”
“Oui, crovez-moi, ALL-BRAN aide

les cas de

bien aidé.

ne soulageaient

que temporaire-

ment. Mainte-

nant, je mange À

ALL-BRAN et je |; À

suis ‘régulier’...

et, c'est une si

bonne céréale!"

Voici ce qu’il

la laveusc, vidée et séchée après usage.

constipation, 11

J'avais l'habitude de

me droguer avec des purgatifs qui

 

m'a

l'alimentation.

 

NOS SOLDATS DE L’INDUSTRIE

“Rien n'est plus fatigant que de
rester immobile”: voilà l’un des
dictons favoris de M. Louis
Leclerc, ouvrier de guerre. À près
quarante-deux ans d'emploi con-
tinu dans une fonderic de St-
Jérôme—et, surcout, après quatre

dures années de travail de guerre
—il n'est .pas étonnant qu’on
oublie ce que c'est que*le repos.
Tout comme M. Leclerc, d'un

bout à l'autre du Canada, des

milliers de Canadiens patriotes
travaillent depuis quatre ans avec

acharnement afin de fournir à nos
armées tout l'équipement dont
elles ont besoin. Nous rendons

hommage à M. Leclerc et à tous

les autres loyaux travailleurs du
Canada qui ont si magnifiquement
répondu à l'appel de la nation.

PUBLIÉ EN HOMMAGE AUX OUVRIERS

CANADIENS PAR LA BRASSERIE MOLSON

 

 

faut faire, si votre constipation est

due au manque du “volume” dans

Mangez ALL-BRAN

KELLOGG régulièrement el buvez

beaucoup d'eau. Cette céréale saine

aide à procurerle “volume”esséntiel à

une élimination facile. Pour rester

‘régulier’, mangez ALL-BRAN Lous les

jours, comme céréale ou dans des

muffins. ALL-BRAN cst une cétéale-
non une médecine. Chez les épiciers.

en 2 grandeurs tommodes. Fabriqué
par Kellogg à London, Canada.

 

 

  

 

SOMMES NOUS HEUREUX DANS LE SERVICE?
@ Oui, mes amis, nous sommes heureux de vous servir et nous vous

donnerons aussi un bon service, si vous nous aidez par le soin régulier

qu'il nous faut. Les moteurs doivent être huilés; les sacs à poussière, vidés;

les fils etles fiches, tenus en bon état; les rouleaux en caoutchouc, desserrés ;

Nous aimons à travailler pour vous, quand vous nous aidez à vous servit.
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N GROUPE D’ELEVES DE L’ACADEMIE
LE CLALRON, ‘SAINT-HYACINTHE,P. .
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ROUARD
 

Ibième ANNEE À -

 

   
 

tère rangée, assis, de gauche à droite: Gilles St-Amand, Brother Mare, Frère Leon, Frère
Uldéric, Gerard Brodeur. Zième rangée, de gauche à droite: Philippe Martin, Fernand
Pothier, Edgar Charpentier, Jean-Paul Lemieux, Marcel Théberge, Gilles Gladu. 3ième
fangée, de gauche à droite: Roland Beaudry, Roméo Fontaine, Roger Duval, Wilfrid Cha-
put, Jean-Paul Richard.

10ième ANNEE B

 

 
  
 

lére rangée de gauche i droite: G. Dumont, Rèv. Fr. Léon, professeur de mathématiques,
Rév. Fr. Uldéric, professeur de français. Rev. Brother Mark, English Teacher, et G. St-
Germain. Zième rangée, de gauche à droite: MM. M. Beauchemin, M. Brunelle, C. Mon-
geau, B. Ducharme, A.-P. Bureau, Jn-C. Frappier, A. Borduas, G. Morissette et G. Leclerc.

ième ANNEE A
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(De gauche à droite) assis: F, Barceloux, C.-A, Halley. B. Messier, C. Guertin, J. Mar-
chessault, (Debout) lère rangée: R. F. Eloi, se. professeur. P.-A. Trudeau, Y. Borduas, M.
Demers, R. Bédard, M. Laplante, P. Maurice. 2ième rangée: R. Girard, Jn-P. Gauthier, À.
Fontaine, H. Lapalme, R. Lussier.

9ieme ANNEE B

 
 

    
 

{De gauche à droite) assis: Gaston Arel, Jn-Paul Bonin, R. Fr. Roger, sc. prolesseur, Jean
Breton, Emile Lemoine. (Debout) lère rangée: Bernard Gaudette, Camille Larivière, Jn-
Guy Blier, Marcel Hamel, Jean Malo, Yves Michaud, 2e rangée: André Lafrance, Fer-
nand Pincinee, Gilles Grisé, Jn-Paut Lectere, Jn-Pautf Dupuis, Jacques Chabot, Léonel Le-
françois.

  

Historique de
cette Institution

En 1881, M. l'abbé Elphège Gravel, curé de la Cathédrale
et futur évêque de Nicolet, parvint à convaincre deux des ciny

membres qui composaient la commission scolaire que leur

école de garçons avait besoin d'instituteurs avant le savoir-

faire et la compétence des frères.

Sur ces entrefaites, une place devint vacante dans la sus-

dite commission. Toute ocuvre, méme humaine, ue se‘fonde
pas sans lutte. Les vieux du temps nous racontent en souriant

le flot de paroles et d'assemblées occusionnées par cette élec-
tion. M. Joseph Nault fut élu. Dès sa première visite des clas-

ses de l'académie Girouard, ce nouveau commissaire constata
que les plaintes des parents étaient fondées ct en homme qui
a la notion du juste et de Pinjuste et qui, de plus, à son frane-

parler, se déclara hautement pour les Frères.
après la commission scolaire votait leur appel.

M. l'abbé Trottier, chapelain des Frères du Sacré-Coeur

à Arthabaska, se trouvait de passage à l'évèché de Saint-Hya-
cinthe lorsque les commissaires délibéraient sur leur choix de
Frères et ce fut sur ces conseils qu'ils s'adressèrent aux Frères
du Sacré-Coeur. ‘

Pour témoigner su satisfaction à la commission scolaire.
Monseigneur Morceau, de sainte mémoire. voulut

payer les frais d'installation des nouveaux maîtres.
Au commencement de septembre 1881, l'académie Gi-

rouard rouvrit ses portes avec un personnel de cinq Frères du

Sacré-Coeur. Les élèves y vinrent au nombre d'environ 200.

D'une année à l'autre ce chiffre s'acerût.

maximum de 675 élèves en 1895. A cette

étaient au nombre de 12.

 

Peu de temps

lui-même

Il atteignit son

date, les classes

Lorsque, en 1903, le feu réduisit en cendres un tiers de la
ville de Saint-Hyacinthe, l'académie Girouard fut détruite de
fond en comble. Les classes se,continuèrent ici et là dans des

locaux de fortune et le personnel logea dans une maison d’as-

sez chétive apparence, isolée au milieu d'un terrain en friche.
En été. y pacageaient des vaches. Par ironie, les Frères don-

nèrent à leur nouvelle résidence le nomde villa auquel ils ajou-

térent un appositif qui rappelait le présence de ce gros bétail

qu'ils trouvaient bien incommodant. Plaisanterie à part, ils
passèrent une année très agréable dans leur pauvre logis. Le
confort n'est pas une condition du bonheur.

En 1905. l'académie incendiée était reconstruite plus belle
et plus grande. Elle avait 14 classss. Une résidence pour les
frères était attenante à l'école.

Mais la malchanceuse institution jouait de malheur. Le

23 février 1914, elle devint encore la proie des flammes. - Seule,

la résidence des maitres fut épargnée. Pour lu seconde fois

en la releva de ses ruines, éncore plus grande et plus belle. En

attendant les Frères firent la classe dans la salle de bazar de
l'Hoôtel-Dieu.

Li nouvelle construction à 16 belles classes et une vaste

salle de récréation. Elle coutient toutes-les améliorations mo-

dernes. C'est, sans contredit, une des plus belles écoles des

Frères de la Province de Saint-Hyacinthe. Elle compte actuel-
lement 480 élèves.

J'ai dit que l'année 1895 vit le maximum d'élèves à l'Acu-
démie Girouard, seule institution pour garçons en ville. Dans

la suite, les commissaires ouvrirent par-ci par-là. des classes
qu’ils confièrent à des institutrices laïques. En 1937, ils cons-
truisirent l'école du Christ-Roi, où l'enscignement est

aux garçons des quatre premières aunées du cours. Depuis
quatre ans, deux frères enseignent aux petits garçons du
Bourg-Joli à l'école Mercier construite en 1917. C'est ce qui
explique la diminution d'élèves de

rouard.

donne

l'Ecole Supérieure Gi- 
Ç Depuis six ans, elle possède un cours primaire supérieur.
*U8% des candidats présentés aux examens officiels ont réussi.
"Ele continue la tradition léguée des unciens de donner un
cours d'études vraiment efficace. La confiance des parents en-
vers l'institution va sans cesse grandissante.

longue durée.

——_

A votre service

Pour achats ou ventes aux meilleurs prix

de toutes obligations :

FONDS PUBLICS
{Couvernement, provinces, villes)

Souhaitons lui

Titres de communautés religieuses
Obligations industrielles, etc.

 

Renseignements fournis sur demande

L. G. BEAUBIEN & CIE, LIMITÉE
515, rue Saint-Denis

Téléphone 929

SAINT-HYACINTHE

 

Trois-Rivières Sherbrooke
1

Courtoisie de La Voix
ns 55 25 …-n _ x

  

 

BSième ANNÉE À

 
 

lère rangée, de gauche à droite: C. Roy, M. Lachapelle, R. Dupré, D. Morissette, C. Auger,
L. Bourbeau, Fr. Georges-Emile, s.c. Zième rangée: Jn-P. Charpentier, R. Charbonneuu,
G. Tardy, J. Morin, P. Delisle, A, Dumont. 3ième rangée: R. Dansereau, G. Moreau, G.-A. Dupuis, G. Gauthier, M. Benoit. A. Blanchard, absent.
 

  

 

8ième ANNEE B

  
De gauche à droite: lère rangée: J.-Paul Jean, Adrien Côté, Réal Lapierre, J.-Denis
Brodeur, Henri Grégoire, Louis Fortin. 2ième rangée: J.-Louis Auger, Yvan Blanchard,
J.-Jacques Granger, Fernand Demers, Gérard Lafortune. J.-Paul Bernier. ième rangée:
Fr. Sulpice, J.-Guy Frenière, Nicholas Mau, Alain Déliste, Herve Blanchard, Sylvio Mes-
sier, J.-Louis Cadicux, de rangée: Delphis Duhamel Jacques Laprade, Guy Bérard.

7ieme ANNEE A

     
  

— Québec Montréal Ottawa Jum |

De gauche à droite: 1ère rangée: M.-A. Bois, B. Gendron, Jn-G. Borduas, Jn-P. Frenière,
M. Parenteau, R. Gringer. 2e rangée: R. Leduc, C. Blouin, R. Dupré, G. Paradis, Jn-G.
Bonin, J. Fiset, J. Bossé. 3ième rangée: Jn-G. Théberge. R. Vincent, D. Dragon, i.. Bernier,
G. Guillemette, R, Latulippe, Y. Hains, L. Guertin, 4ieme rangée: C. Arès, À. Allard, E.
Déliste, R. Fontaine. Jn-Ls Petit, H.-A. Pelletier, Jn-G. Cabana. Professeur: Fr, Gérard.

7Tième ANNEE B

 

       
. 241 3  Krewi

» SN gh OsLe À biHansA   
Rangée du haut de g. à d.: Jn-C. Barré, Jn-G. Halley, L. Bélanger, A. Giard, A. 1R. Tanguay. Rangée du milieu: Jn-G. Angers, B. Trudeau, M. Champagne, G. P
Ls Lavallée, In-C. Gladu, A. Dupré, Fr. Victorin. 1ère rangée, de g. a d.: J
Gironard, R. Halstead, Y. Bureau, A. Lafortune, Y. Paris, M. Brab

Lvesque,
oitras, Jn-

n-G. Gatien, G.
ant, B. Corbeil.

de L’E.S.G.

 


